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l>il'«'l'lcur- Pro111·1t'•tair••: (l, l'riml 

SOIR 

Le Conseil des Ministres d'hier Les nouvelles i~ ventées 
s'est ~~Iorya de toutes pièces 

Les novades 

1 
l!llc 11011, elle infontU•c -------···-------' _., Con.,.ï d 

a Ffory · 1 es ministres s'est tenu. hier, Nos 
l- pa: ~ous la présidence d'Atatürk . 

rapports 

accords 

avec l'Italie sont subordonnés à des 

Aucun change111ent n'est survenu 

ces relations norn1ales 

Les a1cciden~ sç 1nU..:tiplk'n 1 ces jours 
dernier:., sur notre .i.1tto.ml. Les vJctlml'S 
.,. rt'Cnitent surtout parmi les enfants 
Quoiqu'il soit Interdit de se baigner en 
mer J!bre, hors des inst.allatlons de bain.• 
i. ,. enfants conti.mlent à !aire le plongron 

11. Baldwin, dit I"' Echo de Paris", doit se souvenir que son 2ou­
uernement prit l'lnltlatlue d'une ulolotlon du traité de Versailles ... 

t.out Je long de la côte. C'est .ainsi que le - -
.. . ~ 'C31d 
(tr11.i . le .. ent du Conseil, M. Ismet ln-
1\aya lllinistrt'! de l'intérieur. M. C:.ükrü 

précis. -

dans 

petit Must.afn. n:s du m.ircha.nd ambulant Paris, 22 A. A. - La presse porte son 
I.s.a, n Vefc., a dls.paru dêpu.b avant..hler. attention &Ur Londres, et insiste sur )'im­
L'enquête n1t"Ilée JÀ'l.T la police n établi que portance que revêtiront les délibérations 

Les départs de troupes 

italiennes ~ · ont · • " • l'f':tat •te reçus le =tin, par le Chef 

· Dans J' • 
l'enfant E'n jouant au bord de :ln. mer. :iux ministérielJea d'aujourd'hui. 

- ---'.>OC'."_. 

*1 lt~rnent ~P:_.es-midi, sont arrivéfl su cces-
1\1 S a r· lorya : 

abords de Ha.li L<:.kt-lesl. s'est noyé «La réunion du conseil, écrit «L'Echo Naples, 21. - Le vapeur « Cesare 
M. Necmettin Sadik écrit dans J'Ak,am Nos relations avec l'Italie sont établies ·•· de Paris>, a une importance historique., Battisti •, ayant à son bord des Chemi-

t · aff ru<::tion et A ri kan , nUnistre de r lns 
d'aujourd'hui : dans Je cadre d'accords déterminés. Nous La na1ssa11ce c.l'1-\l,::ay Suivant les décisions prises en Europe,/ ~es noires, des officiers et du matériel 

t. Ces jours derniers, nous voyons d'é- n'avons pas entendu dire qu'il y ait eu -·- on saura s'il reste quelqu.ea chances de vari#, est parti pour l'Afrique. Les par .. 1\1. Arubiique. 
11ii.lll(. b . Cetinkaya 1nini:1 tre des ·rra ~ 

1\1. l>r. lie.a. • 

1ranges nouvelles dans certains journaux. jusqu'ici un changement dans ces rela • A bord du b:ltca.u qui se rendait a Ya- recevoir sans dommagea le conlttcoup tants ont été sa)ués par des acclamations 
Les dépêche!ll que Reuter et Havas pui- tions bonnes et normales, Si pareil chan- lova une remine rut pr! c des dou!eur3 de de Ja crise éthiopienne. M. BaJdwin est t:nthousiastes d'une foule imm nse. 

~~. llat Agrali, ministre clt>s Finan-
~ent dans ]es milieux d'Athènes, sont de gement était survenu, étant donné l'at - l'enianteinent., après que le bat.eau eut. quJt en face d'une reapon1>Abilité qui n'a d'é- • • • 
ce genre. En de pare.ils temps, on est par fention avec laqueUe nous suivons cette t.é le débarcadère de Pendik. Par uue hE'U· gale que celle de M. Musaolini. Rome, 21. - Les journaux caractéri-

••ur•Sdd , 
M. i Lauoètj, ticu1ièren1ent porté à s'abandonner à l'i· politique, il eut été imposs~ble que nous i·c-use cojncid ... ·nce. iJ y avuit à bord un mé- Avant de prendre une attitude infle- H"nt la demande présentée au Directoire 

"- e Dr R·fr'k, .,_ mîni8lre de l'i lygiè-

D IV!. l\!i R • 

magination. On tend à s'exagérer, plus n'en eussions pas eu connaiuance deci'll et une sag~frunine. Lo. mère, grâce xibl~, M. Baldwin devrait songer que du parti fasciste par tous lt..-s secrétaires 
' l 1 • d 1 ·1 d · 1 j · · son gouvernement prit l'initiative d'une fe'de'raux d · · d' · · qu en temps norma , a porte-e e ce c· est pourquoi j est v1 e croire que à leur.s suins donna o our a u n. ga.rc;on a es1reux etre engqff pour 

0 uanes ~na farhan. ministre de!i 
t IV!. ~ük •.~ es Monopole•. 

E 1 violation du traité de Versailles en 5Î • l'Af · Or' l qu ' on lit. t ce qu'on e.ntend le renforce. l'Italie ait pu prendre une me~ure QU(" .. qui 011 donn.'l Je l!Olll d'Akay et comn1c r1que 1enta e comme «l'expression 
1 li d 1 d d f • d 1n1ant l'accord naval germano an""lais. · ~ d 1 li · d l'i _es nouve es ont nou::> vouons par- conque aux abor s e nos rontieres ma .. l',lccouchee (.>tait pauvre, elle a 'TC(,.'U c e·· e s1ncere t' a nouvr e conscience e ta-

ler sont les suivantes : L'Italie aurait, ,,·-'mes. Lt..... S'il entend invoquer cet accord dans tou· lie de Mussolini ». 
1e,. ru Saraçoglu, ministre de la Jus-

1\1. Ceiï 
. ·1· · •• plus, 30 ""i".;;. te u rigueur, il faut auui qu'il affirme dé Le M 

!ioi -disant, pris certaines mesures 1n1 1ta1- Quant aux bruit8 suivant lesquels nous ·•· « CSJ.aggero » écrit : « Ce geste 

lt~l1onaJe et Bayar, ministre de J'Economie 

l le . 

Rh d · L L" t•J • ' · "t' sormais si l'Allemagne ]'appliquera avec dr't au mond e 1· 'al 1 • ·1 res à o es et a cros. voudrion5 profiter de c.e qut" l'Italie est 1nu l e 1ngen10SI C e nier qu ors que a Vle-1. 

E li · éd' t la même si-vérité. Lea int~rêta de l'Em .. 1 d ' 1 t' t · 1 • d f t cette nouve e en a eu Jmm 1a e- f'ngagée en Afrique, ils sont encore plus ._._ b . . e •P oma 1e es arre ee sur es ormu· 
. 1. t La Tur· pire r1lann1que ~nt certes importants I- .,ui voudraient fatr' e de·vr'er le cours de • D Ken~al K· · Pfen az1m Ozalp, ministre de 

\.1 1\1 te nationale 

ment pour rep 1que une au re : fantaisistes. On a trouvé au n101nent dt· l'ex.an1en en ........ 
q uie, profitant de ce qut· r Italie est en- d "'"""' en Abyuinie, mai.s ces intérêts sont en· la vie du peuple italien, ce dernier a, dé-

1 D • 1 · d De'tro1'ts douane, à ia frontière, de< bagages " """x 1 'd • hl E L' 
C~f~~\. uhlis Erktnen'. ministre de l'Agri· 

A.11 . •vfik R·· .. A . . d 

üaae'e en Afrique, aurait songé à rég er e meme que a question es ,,,~ core P us conSJ era es en urope. e- sormai1, une con.&eience iné-branlabl• de 
~ h • , d'ba r=ortissant.s bulgares, 5850 levas qu= . d 1 Gr d B • 
la question des Détroits et voudrait at- n'est pas une question a e ttre entre - da x1stence e a an e .. retagne f'n dé· sa propre force, et rien ne potnTa renou-

taquer le. 
'
·les... tel ou tel autre pavs, elle ne constitue pas avaient <.'a<:h . dc;rrlcre un miroir, ns pend.• 1 1 · · 

· ' 
1 

N h' des sacs de c!eblebi.s>, et sous ia doublure • . ve er es renoncratJons el les humiliations 
a1r"3 • ustu ras, m1n1stres es 

P 
Au etra.ngère Q uand les affaires mondiales suivent une question turco-ita ienne. otre t e - 1 Le «Matin» ecr1t : anciennes•· 

1 · · t se au sui' et des Détroits a été parfaitt> - de leurs v.ù.1Se3. Ils ont été déférés au tr.. «Les prochains con~ils de cabinet é-
Cnu · 

c1:'llli~r r:.s .de la séance du con~eil. le 
t 'teriae· •nistre a probable-ment fourni 
Il li A~t 't~ements au sujet de son voyage 
1.eillbJic, ào ie . et le mLn1stre des Ira vaux 
v ta\Jte dnus le Conseil au courant de 
If:~ '"rn'' h d 1 li del· •nt d' Ier. P ase ans aque e 

1., b"lléa cl entrer les pourparkrs avec les 
" ~l. • la Sté des Téléphones d'ls· 

. 4- ••• 
~ P••aon · • • ))-., 't • nes autor1sees ont catego-
t11ti, loti j,, dernenti la nouvelle donnée 
•-b' ... t dllrrial du matin au sujet du chan 

">ot. llns la composition actuelle du 

I.e tJ 
l'11a1·t 1>n111· J:rmir •le 

Il L. M. Celai Banu· "'. . 
l ?•r. /'"trc de !'Economie, M. Celàl 
b- "rd d ••t etnbarqué, hier, à 2 3 heures. 
l~i::t"«a ~ ~cht c Ertogrul • qui le dé · 
!,~ r. li andirma d'où il se rendra à 
ll'n !'.,•t, ~•.t accompagné de M. Nurul­
~ .. ~· d,. ~;'"<!leur général de la Sümer 
te .. 'ere, d ~ASarni, 1er conseiller du rni-
"'" " '" Ai' ' · K d' l \.Je n · .1 ac1 aracan. 1rec· 

18 t l"til.n~tre confrère le Tan. 
~ tstre . . d'h • tn1 . t1.1rea I inaugurera auJoUr u1, a 

r ' a Foire Internationale cflz4 

·~·o-----., llt . 

un cours norma , nous ignorons qu1 me pécJ.a.l. 
d ' 11 t ment comprise par notre ami~ la Russie bunal S difieront la formule de la politique ex· en circulation e pare1 es rumeurs e ···-------

now ne nous préoccupons pas de la sa· et par nos alliés des Balkans ; elle corn · Ü Nicolas? térieure dont dépend peut--êlre l'avenir 
voir. Cependant. nous constatons une cho mence à !"être aussi par les autres pays lllCI• OU de l'Europe.» 
se : c'est les groupes qui ont întérêt et die est en voie d'être réglée d'elle - --·- Après avoir 80uligné que les m1n1s .. 
à répandre de pareilles information-s er- même. C'est une cause nationale qui s'ac On a défére J.U Juge d'in.st.ruct.i.on un JX1S tres sont d'accord pour le maintien o:d'u-
ronées se ~ont instalJés sur le territoire corde avec Jea intérêts jnternationaux. sager venant de Varna et q~ quoique s'ap- ne collaboration franco • anglaise au~a • 
de la Grèce amie. Et nOU-' ressentons le Nous avons jugé utile de dénoncer pe-ltl.l1t 01ner, voyage avec un passeport étroite et constante que pouible, Je «Ma. 
devoir d'attirer l".attenûon de nos vol • c~tte nouvelle comme une pure invention. sous Je nom de Ni.colas. tin• écrit que les ministre. ne sont pas 
sins sur ce fait, dans une intention pure~ JI est inutile de dir.e, par a~leudrs. que l'at ... j J • d'accord sur l'éventualité des sanctions. 

t 
. 1 titude de la Turqw<', au sujet es prohiè- A1eurtrier sans e VOU 01r ••• 

men arnica e. , . d'h · 1 D éd' · 1 l 
Quant au fond cl.es nouve.Hes en q~es• ~~s qui preoccu~ent auJour u1 a po- Londres, 21. - ans un 1tona, e 

tion est -il néc.e ... saire de souligner qu el· 1 ht1que et les esprits en Europr, ne sau - un enJant de 11 a.n.1 du nom de Ha.San « Daily Mail » exprime l'espoir que Je 
les ~ont totalement dépourvues de Ion - rait être différente de . celle des Etats ogJu Numan, jouait à Cckmeœ avec un lu· cabinet britannique pui..., décider de 
dement ~ qui participent au conseil de la S. D. N. • su de chasse chargé, ppartenant à son s'abstenir de toute immixtion ultériPure 

__ __ ~re. M. Tefvik, sujet Iranien, demeurant dans le conflit italo-éthiopien. 

f )eyises caractéristiques 

Rome, 21 Les cinq d , ulon de Ch1'. 
mfse:s notrc.s qui a'entbarqueront procllalne­
mcnt pc>ur l'Afrique Orte11tulc ont pris les 
d•v1.1<1 au!nntes · 

lère div' Ion de C N. c 23 nu ,. · I/l11i­
p/acab1c. 

2 me d. vision de c N. c 28 octobre , . 
Sumina audaccln et virtus 

3èml' d lvl.s!on de c .•. c 21 avrlh · Roma 
nomen et omen 

4ème division do C N. c 3 !:tnvler , 
Qui ose rat11ct. 

5èm division de c. N. c lt'r févr! 
Avec le coe1ir rt le /cr t'f'TS te but ·' 

T 1 1 dans la 1n.aJ..wn. a.yn.nt voulu prendre l,ar- J J j J ' J' · 
L . t ff' . rs des Le rachat des é ép 1ones me de force dre m.atns de l'enfant, Je coup Ja CO :l JOration tnu rt IOll-es asp1ran s 0 !Cie ~·- partit H Tt•v!lk :reçut l"1 charl':C en pJcln ndle ano·Jo-italienne \'ers la reprise 

M. .<\li Cetinkaya, 111injstre d.es Tra· ventre. Il est. morL des .su.Jt.cs de blC3- ,..., 1 J f navires-ècoles italiens au vaux publics, a fourni, hier, à un rédac· sures. Rome, 21. A. A. - A la veille de la le a COn érence na va Je ( 
teur dt- notre confrère le Tan, les T~n~ Le n1eurtrièr précoce et d'alUeurs invo .. réunion f'xtraordinaire du con!eil dH nù~ 1 ·r okio, 22 A. A. - On apprend que 

rjyce'e naval de Heybeli &eÎgnements qui suivent, au 11ujet du ra· lontnlre, a été amCI'.é à I.st.a.nbul et. etn .. ni1trea britanique, le « Ciornale d'Italia • la Grande • Bretagne aonda récemment 
chat de la Société des Téléphones : pri&onné. analyse les positions respectives de l'lta- le Japon au sujet de Ja reprise des con· 

~~ - Au cours d"une réunion que je -... lie et de la Grande·Brelagne ~t souligne venations navales multilatérales de Lon 
Le grand événeme~it' de iaff' journdée présidais, ildy a quellqude t,emps, on •l'était Pour avoir n1al ré1JOn<lu que l'intérêt suprême des deux paya de- dres qui aura lieu en octobre. Le cabinet 

d'hier a été, pour les e eves ~ _1c1ers 
1
es mis d'accor avec es é ~ués de a eo ~ n1and.e no'! P;"' un conflit, mais une colla· 1 japonais décida, dit-on, de faire rappe· 

navirt"'S-~coles itali~ns, leur "\.'lS!le, ~u y- ciété des ·réléphones, au !lUjet de la queS· à Ull clie11t boration generale. Ier au gouvernement britannique par l'in 
cée naval de Heybeliada.

1
1111 ondt .e

1
t_e ,PTdo- tion principale, c'est·à-dire aur la somme _ --·- li rapp~Jle la collaborati?n it~o·anslai.

1 
tem1~diaire de son ambas.s.ade à Lon • 

fond~ment touché~ ~e ~ c.o~ 1.a
0

rte
1 

e à affecter au rachat, I...c tenanci(.'T d'u.n han à Kenl!l.l pa,a, le se en Afrique dans Je pasae eot dit : dres, la demande japonaise- de puité a-
l"accueil qui leur e.ta1t re.serve. n ~ur Dr.puis quelque~ jours, nos déLtguél' nomnle Alunet, furieux de .ce qu'un homme • L'Angleterre q~ a ré~sé ~ deu~ins vec limile auptti(":ure commune de ton. 

8 fait ...-isitt-r J"étabflifssemen,t t~u1 t f'~t1er . edt nos co~seillders dlégist
1
es 1e sont occupés â.j,,"'é du nonl d 'Ahmet NLI.rl, son. npprenli. avec la col~abor~lion d1plomahque ita. nage, et souligna que sani acceptation 

Un plantureux . b~ et a rcun1 es etu - es questions r. éuli !Il el l'ententf' conl depuis 10 m<>is, nvalL ru.al répondu a un Jiennc ~evra.it, ~UJO~~d'~ui, sui~re la: mê- préalabl , utte demande du Japon ne 

1. 
0 Jets pour J'e1nbel-

ISsen1ent d'Istanbul 

. t turcs et 1ealiens dan!I une atmos· ;...-lète a été réalisét'!. On a définj toutt- la t meo vcue. l~s nnper1alistes bntann1que1 c rait p discuté~ dans ) .. conv•raa _ 
tian• . d' 1 0 . d ér 1 d cllcni, l'a lardé de coup.• de couteiu. Il es - • 
h, de fratt"rn1!lal1on cor ra e. n pnt partie u mat ie ont nous allon.s pren· ...... ort d= sui•-- de. bl~·-•. L.~1 • dei ... raient se rendre compte aue ce ne l'e- tionfl de Londres. 

P ere · d'h · à l'occa- d )' · Il · 1 · .... ...., ~.-u ~............ ' l'i 1· 
rcnde?·vous pour au~our't d~1, d I'' re rvra1.!>o; jt ce .e, ~uQ nous a1"eron.s qui av.ait été arrêté par deux fols jusqu'ici rait p~s ta 1e par son action, mais, au J (lS lll~ltlCCll,~rcs lltl\',·\J"s 

l .. e~ Îflt••~s-1 --1• sion de la vî~1 te qdue esde u u~.nt2s he e-
1 

a_u co.mpte _e ~ s
1
oc1ete. ~a examiné l.a a été envoy~ à 1'~1.SUO d'ali;.;Ilts . ll 8 c~ c-o?tbra!re, ~'Angleterre par aa rêsi:Jtanceo ..., · ,,_ 

· f (' urbn11iste le de J leybelia a ren ronl a eures s1tuat1on qui rcl'u tera apres que la so - QUI r11era1t celte tradition de collabora-
() :\1 \\' co ' 1 J d<!mont,é, en elfct, qu'U n'est p:lS pleine- a n1éricai nes 

' 

l'i ' • a{111er d relevée, aux navires·eco es. ciété aura pas!-lé- .au gouvt'rnement ainsi lion ita1o-britannique dont, i·u~u'ici, l'An 
.... lait l e il d 1 • 't ment maît.re de ses !a<ultés mffitnlœ. l t r d b ., 

t.,. ~ertt d-que es travaux pour l'emhel~ f.,<" l)all((lJt.'l ù. J>aJtt.17:f) ,.Cllt~zin que .ce e, ,es ~mp oyc.s e ran~ers. . ·•· g e erre en ira e nom reux avantages.• Wa.hington, 22 A. A. - Lea ma • 
"1._ 1 •la vrile d'i t b J ont en :\os delegues et nos conserlle.rs mont U ,. s·'c~Je' \ e "11 J'a1'1- ( J' noeuvres de la flotte se dérouleront pen-
' 1':~! •ns l'e•pacc q an u ~ter f'yup so'rr un banquet a été offert par mis au courant auiourd'hui m•rn• (hier) n en ant '- ~a neutra 1tt'.· des d 1 . d' 

ta, """on.. comprrs en re . Le • d d lt l D 1 1 d ' 1· J ant •• mo11 avril el mai 1936 à l'em-
--..er u et q"" le b t .· • t de dé· s !::. l'ambassa eur a •e et onna de a toute ern1ere pha. e de leurs tra· sui· llll •·ei· -\'O ant f•'t· t. lf . .. bouchure ou""t du Can,.I de Panama. li 

~~ Ct de u "'e CS • 11· • p 1 z V . • r . . 'i d . .... '\ s lllS h ·~"nt ntettye en , d c les ino· 1 Bianca Ga 1, a a .fl.7 o .. enez.&a, a a- vaux et Je soumettrai au con set f'8 in1 · ....,,, c. ~ - .. l acmbleo que le projE>t conc~mant la neu-
~-ll'~(:'te 's~tstoriqucs l evJ en e d J'ar- m1ral Palad1n1 et aux off1c1ers de son nistres d'aujourd'hui (hier) le lt>xte dt- Mo:teou, .1\oût. - Washin. gton, 22 A, A. - Le Sénat vo• tralit • adopté< PIU' le Sénat ••ra e·gale-
"Ut in • es oeuvres e A ' lt soupc.·r 1 . -~ 1 an en partlc.ul"e en enlevant état-major. prel · . • on passa a convention. Un group~ de participants au rassem~ ta Je pro1et concernant la neutralité amé- ment adopté par fa Chambre. 
~l~~t I~• boutiques et \ r. · en dé- dans Je grand salon de 1 ambassade où S'il I.e ratifie, r.e document Sf'ra .a.igné blement des jeunes avio -modél.istes ;a or• ricaine en caa de conflit armée italo-éthio.. 1.,. llltl JCnll·li 
·•10 Cath· au res qui · 1 ues personnal tés e · "" D ( 1 • d • d · d · ' "'J..... etique. Tel t 1 pour la 't t rt:uni.cs que q 1 n aus 1tot. e cette açon, a socié•e es te· ganisé I·· lanc•ment d'un gran 1:ra1n e pien. 

r- • • d- es c cas e aren . 1· l 1 l. h ' i'. d b d' - ' 
r."' -...·~t 1 ...... y ~ican1i. vue de la colonie 1ta ieCanne ocailie. 1 . ep on~. a instar r ea.u<'.'oup l'U .. cerfs - volants. l f ) J' J 
..... - •pec· . 1· "' Mil-- L1'ly d'Alprno poce e.t e .ieu· treo, aura passé à i'admin1'•tra''on tur - o· 1 1. -'bl· d'a ... et cc c ( c Es1x1.,g11e J('S 1n-0Cl;S des éinio-rt'.·s dti q1,1j a ét. ia l~ urbaniste, M. "va.. .., I Ca Il .... ~ 1x cents vo anis 1cs par un .... .a .. • ~ n 
l>a. lravau:t ~chargé de dresser les plans ne Mo. Carlo d'A pino I poce .1 ;xecu- qi:rc • cit"r nu bout duquel sur un eiègc ~pécial se Barcelone, 21 A. A. - Le gouvnne ·1 [l<lf ÎlÏCJllCS 

• : a accomplir. Il a djt à ce pro .. tèrent, avec leur brio et eur penetrante Notre confrère, après avoir reproduit trouvait un j~ne avio-n1odéJj!lltt"11 de 9 ans ment espagnol fait des prépara•:;, mili· B 
1
. ,

2 
A • . 

"· ._ r:- . d conlpr~hension habituel-'. un d'~ro1 gr~m • IPBdites déclarations. ajoute : furent s lancés. tAirea dans le but de rttnforcer let point', ~r !11. • · · - l..e preSJdent <f,- 1 A 
. .,.,t "-" re h ucoup ec ectrsme li · d h d L 1 • • f' d • · 1 cad~nu• de Uro11 ail ~-~d D ao,·· torl>a , 8.Sctnt ses piani et en don rne conçu avec ea d N

1 
d. . I - d n Y a.ura pa• e c ange.me-nt ans e trajn de cerfs-volants é cv~ &on pas4 1trateg1ques a 1n e ma1nten1r a neutra· 1- k I ....... • r 

llr._ri . d~ Ile a le's projets, un spécial1~te a qui groupait de.!I airs e ~r .. iru avec ~es r,.s c:1 r.es de la eocïété, sauf les 9 t-n1 4 sager à 10 n1ètre1 de hauteur. lité eflpagnole t-n cas de conflit armé ita• ron ' para'l"lt lU Congrè.s international 
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J_Ja cuisi11e t11rque est 1111 art qu'il faut conser\rer 
-------&tnt1U1 •H 

A propos d'une initiative de la Municipalité d'ltanbul 

!\I. Hikmet Ferillun s'cnlrctic•nt :t\'I'(' les cuisini(•rs, dans leur cnfé 

Un vieux proverbe de chez nous dit 1 tures d'un cuisinier qui prétend être bon 
que cl' âme vient par la gorge>. Enten - à .tout f.aire ! Ce~ui qui est. versé dans les 
dez cela comme un hommage à l'impor- 1 pates n entend nl'n aux viandes et un 
tance des questions culinail'es dans la vie, bon rôtisseur ne saura pas te préparer 
quelque chose comme une réplique ou un bon plat à l'huile. Pourquoi les an • 
brutal : cEt tout pour la trippe I> de dens ckonak> avaient-ils 5 ou 6 cuisi-

1 

• , 
· ) M th 1 d' L ecolc l'Sl indispensable ... Seule -Rabelais... ni ers . . . . a eureusement, es tra 1 - . , h. 

Il f · 1 M nicipal té d'ls- •ions s'en vont !.es recettes aussi et nous' ment. voila, nous souffrons du c oma-
aut croITe que a u . : I . • ' I Il S · ge. A quoi servirait n'est-ce pas, de pro 

tanbul s'est également conv::tie a a s~.1- n en appdrenons pas ce ·1nouve .es.25, af1s· duire de bons cuisi,niers s'ils sont con -
ne doctrine de la bonne cu1 me, prem1e- u que. e mon temps, 1 y av 1t a-
re condition de la ... bonne humeur au· çons d'apprêter la caille ? Combien y a- damnés à venir moisir ici 1 
tant que de la bonne santé du public, t-il aujourd'hui de cuisiniers qui. sa:hent Hikmet FERIDUN. 
puisqu' eHe a d~cidé de .c'.é:r. une école 

1 

préparer du bon cdolma> de caille• ? . (De l'«Ak'8Jll») 
de cuisiniers. C e~t une m1t1al!ve oppor- ~================~====================~ 
tune. Tout au plus, pourrait-on lui re -

d . t d ' D' ·1 Les pr1·mes aux soir à l'arrêt de la place du Taksim pour-p rocher e ven!T un peu ar . a.1 -
ront confirmer mes dires. leurs. partout au monde on fait grand 

I Du moment qu'il s'agit de les faire cas des questions gastronomiques. .es 
mendLer, il me semble que ce serait ab-

Franc;ais, que nous voyons si gais. si jo- f m·11es ombreuses bl a 1 n surde de pousser les parents à multiplier 
yeux. ~ élégants attachent à leu.r ta le leur progéniture. Nous savons bien qu'il 
au moins autant d'importance qu à a 

• 1 -·-- - Y a d'autres pays qui appliquent déjà ce 
P olitique, - et ma foi, ils n ont pas tort d 

L système de primes. Mais on y a fon é et Pourtant, on organise des concours, Voici une anecdote savoureuse. e 
on accorde des primes aux cordons chef des Janissaires avait décrété qu'a- perfectionné, au préalable, les institutions 

sociales. bleus et à ceux qui découvrent de nou • près la prière du soir, personne ~e de -
veaux plats. Et généra!Pment, ce sont vait plus circuler dans les rues. C'était Nous ne devons pas singer à tout ha-

l bl 1 d sard tout ce qui se fait ailleurs. A ceux les municipalités quj les dirigent. .es un homme redouta e dont es or res 
bl d h d ' · étaient suivis à la lettr.e par La popula - qui vous disent : « Ayez un.e demi dou-

journaux pu ient es P otos es cui i- zaine d' t>nfants et nous vous accorderons 
niers célèbres, au même titre que celles tion terrorisée. Depuis cette interdiction, li 

une prime >, on est tenté de rép ·quer : d'un grand musicien ou d'un grand pein- un silence morne régnait partout. 
- Ou vous n'avez jamais élevé des Un pauvre hère, absorbé par son tra-tre. 

(;astronomie Cl îollilOl'C 

Il n'y a, chez nous, qu'un seul émule 
de Brillat Savarin, un seul intellectuel 
qui ait haussé la cuisine au rang d'un 
art : M. Galip Bahtiyar. Il déplore, que 
che nous, il n'y ait pas une éducation cu­
linaire. 

- li y a des plats, me disait-il récem­
ment. qui ont toute une hi toire. Par 
exemple, I' cimam bayildi> (l'imam s'est 
évanoui). Ce nom n'a pu être donné au 
hasard. Il doit y avoir. en l'occurrence, 
un épisode qui légitime pareille appella­
tion. li se peut qu'un imam à qui lon 
Bervait pou.r la première fois ce mets ex­
quis, e •oit évanoui de plais;r ... Seule • 
ment, ce n'est là qu'une hypothèse. Les 
données concrètes à ce propos nous font 
totalement défaut. Le folklore ne corn -
prend pas "eule:rnent les chansons popu­
laires~ les proverbes pittoresques, qui 
sont le legs de-s générations écoulée•. Il 
faut y inclure aussi cette langue savou -
reuse, imagée, qui est celle que 1' on par· 
le dans no• cui•ines. Il faut qu ~ l'on re­
cherche ]'origine historique de I' «imam 
bayildi> et de !' chükâr beyendi>. 

L'art ((Ui 11isparait ... 

J'ai pensé, ù ce propos, qu'il erait op· 
portun d'entendre aussi l'opinion des 
C'hommes de l'art» et je me suis dirigé 
vers le café de5 cuisiniers, celui tenu par 
le cafétier Hasan, à Hocapa~ • .et celui de 
Bayazit, entouré de jardins. L'un et l'au­
tre •ont toujours plcins. 

Je me suis attablé dans un coin. 
On me prit pour un client en quête 

d'un maître queue, pour un mariagn, un 
banquet ou une occ;.asion du même gen 
re. Je fus tout de suite très entouré. 
Grande fut la désillu ion de tous ces bra 
ves gens quand ils surt'nt ce qui m'ame­
nait. Peut·être au,si furent-ils vaguement 
flattés de ma démarche. Le fait est, en 
tout cas, qu'ils ont consenti à causer. Et 
c'était l'essentiel. 

Un bonhomme à barbe de fleuve me 
cita une longue série de paf1a, tous tTès 
portés sur la bouche,paraît-il,et dont il 
me raconta les goûts, les préférences. Un 
tel adorait la confiture csarigi barrnaya>. 
Un autre avait un faible pour lç cpuf bo­
negi>. Ces cborek> du . ultan Re~d était 
célèbr.-. Quant à l'idée de la Municipa­
lité d'ouvrir une école de cuisine, mon in­
terlocuteur ]'approuve fort. Tout en al­
lumant la cigarette que je me suis cru en 
devoir de lui offrir, il me dit : 

- Nos plats, nos chers plats tradi -
tionnels, .s'en vont ! . . . Vallahi, billâhi, 
tallahi, je ne voi• plus personne qui soit 
capable de faire du bon cbaklava>. .. 
Où sont ceux d'antan 1 Sais-lu combien il 
y avait de catégories de «baklava ? > 
Compte• si tu veux : la façon de Damas, 
la façon de Halep, le «baklava> dit .rdu­
ru beyaz.1>, le cbaklava> rouge, ce1ui aux 
noix, aux pistaches, aux amand<'s, à la 
crème, au mastic ... 

Et où sont les anciens cbülbül yuvu 
(nids de rossignols), les cdilbor dudak> 
(lèvres éloquentes) 1 Ces douceurs éga­
lement comportaient autant de variétés 
que le cbaklava>. 

Crois-tu ~e la ct.clsine soit cho e fa­
cile 1 C'est une ~ience, comme la mé -
decine. Et tout comme il y a des •pécia­
lllltes en médecine, il Y en a aus!li dans 
notre art. Garde-toi de toucher aux mix-

d enfants, ou vous ne savez pas à combien vail, eut le malheur de s'attar er un jour 
en r.evient r éducation d'un seul 1 dans sa boutique après l'heure réglemen-

taire. La p .. ur dans l'âme, il s'empressa EK-TA. 
de fermer discrètement ses volets et se («Son-Posta»). 
dirigea vers sa demeure en rasant les 
murs. Mais à une cinquantaine de pas LA VIE MARITIME 
de sa maison, au tournant d'une rue, il L b { • •d 
fut surpris en flagrant délit par le chef des es « ateaux ( U SUICl e» 
janssaires lui-même qui faisait •a ronde Londres, 2 1. - Selon le c Daily He-
pour constater la stricte observation de raid >. l'amirauté allemande chercherait 
ses ordres. des volontaires pour diriger des bâti -

Le chef des Janissaires s'approche du ments excessivements petits, sans super­
bonhomme plus mort que vif, fronce les structures, appelés les « bateaux du suici­
sourcils et san~ demander aucune expli- de ). Ces navires minuscules seraient ar­
cation, ordonne à sa suite : més de nombreux tubes lance-torpilles, 

- Couchez ce bandit par terre et ap- pourraient atteindre une vitesse de 45 
pliquez-lui mille cout>s de gourdin 1 noe.uds, et seraient pratiquement à peu 

Pendant qu'on le couchait à terre le près invisibles, ce qui !Pur permettrait de 
pauvre bougre s'exclama 1 se rapprocher à courte distance des na-

- 0, mon a"'a 1 Pour l'amour dt" Dieu, vrres ennemis et de les torpiller à coup 
écoutez ma supplique 1 •Ûr. 

- J'écoute 1 • • • 
- Ou tu n'as jamais reçu de coups r. d. 1. r. - On avait prêté récemment 

de gourdin ... ou tu ne sais pas calcu- au Japon l'intention d'utiliser des bâti-
ler 1 ments sous-marins montés par un seul 

• • • homme qui aurait fait, à priori. le sacrifi­

Je me sui• remémoré cette anecdote 
en lisant dan• les journaux que des pri­
mes seraient accordées aux parents ayant 
au · moins six enfants. 

Je ne connais pas le montant de c.ette 
prime. Mais je sais que pour élever un 
seul enfant d'une foçon utile à la socié­
té il faut dépenser beaucoup d'argent et 
qu'une petite fortune serait néce•saire 
pour éduquer convenablement une <le· 
mi• douzaine d'enfants. 

II e t du devoir de chaque citoyl'n de 
contrjbuN à la repopulation. Celui qui en 
a les moyens ne doit pns s'y dérober. Le 
fait <l'avoir des enfants, tout comme celui 
de se rendre en pèlerinage à la Mecque, 
ne sie<l qu'aux per onnes qu, ont des 
moyens. Autrement, pour toucher une pri­
me d'une centaine de livres on ne 
peut pas lancer . ix petites âmes dans la 
rue. 

ce de sa vie et dont l'action, contre des 
navires d.e surface, serait infaillible. 

Panique ù bord ... 
Londres, 21 - Un incendie a éclaté à 

bord du bateau à moteurs Elisabeth qui 
faisait une croisièr!'. Le panique parmi les 
passagers fut atroce. Ces derniers se li­
vrèrent à une lutte furibonde autour des 
canot• de •auve.tage. Toutefois, 1' incendie 
put être maîtrisé sans dommages graves 
et sans qu'il y ait eu de victimes. 

La 
... 

n1ission aéronautique 
japonaise en Italie 

T orin o. 2 1 A A. - La mission mi­
litaire japonaist", sous la présidenc·e du 
général lto, arriva à Torino et commen· 
ça ses visitt"s dans les principaux établis­
sements industriels. 

---------···---------Que les personnes riches aient autant 
d'enfants qu'il leur plaira. Elles n'ont 
pas besoin d une prime gouvernementale. Le général Métaxas 
On ferait bien mieux d'affect.er ces cré- ' S l • 
dits à la fondation d'asiles pour les en- a a on1que 
fants sans soutien. l Athènes, 2 1. - Le leader du parti de 

L'absence de tels asiles constitue une la libre opinion (royaliste), général Mé-
grandc lacune pour notre pays. taxas, après une absence assez iprolongée 

Chaque jour, lorsqu'il commence à en Céphalonie, est rentré à Athènes. 11 re­
faire sombre, un grand nombre d'en • partira dans quelques jours pour Saloni­
fants en bas âge •e mettent à mendier que où il compte se concerter avec ses 
dans nos artèr.es populaires. Ceux qui 1 partisans au sujet de la restauration mo­
prennent le tram après 6 ou 7 heures du 1 narchique. 

- Je songe à ces salles d'attente~ 
bateaux et des trains ... 

LA UIE LOCALE 
LE MONDE DIPLOMA TIQUE 

Légation ile Turquie à Soria 
M. Sefki, notre ministre à Sofia, est ar­

rivé à Istanbul 
Il a eu un long entretien avec notre mi­

nistre é:les Affaires étrangères et l'a mis au 
courant de la situation en Bulgarie. 

' ,\ mhassfüle 11'Allt•nut1111<' 
Notre gouvernement a agréer la nomi· 

nation proi<'tée de M. von Keller, ambas 
sadeur d'Allemagne à Buenos Ayres, en 
la même qualité à Ankara. 

MONDANITES 

Ch·co 11cisio11 

Ce matin a eu lieu à Besiktas, dans lïn 
timité, la circoncision du jeune Gümüs, 
fils de M. Resid Savfet, président du 
T. T. O. K. Suivant une sympathique et 
noble tradition, les heureux parents ont 
tenu à ce qu'en même temps que leur en­
fant, 20 garçons pauvres du voisinage 
subissent l'opération chez eux et à leurs 
frais. ' 

Nous présentons, en cette occasion, 
nos plus vives félicitations à M. et Mme 
Resid Savfet et nous formulons les meil­
leurs voeux pour le bonheur et la pros­
périté de leur cher Gümüs. 

LE VILAYET 
Une importante entrevue 

On rapporte que l'entrevue entre le mi­
nistre de !'Intérieur, 1-e Va li et le directeur 
d.e la police d'Istanbul a eu trait non pas 
au personnel de la police, mais à des la· 
cunes à combler dans r organfaation poli­
cière d'Istanbul. 

Les « raits de police» 
La direction de la police informe que 

M. Kadri Ibrahim, sous-chef du service 
à la Ilème sec.tion, a été chargé de com­
muniquer à la presse de 8,30 à 1 7 h,,.,u­
res les nouvelles du j.our. 

Ceux qui s'agrippent aux trams 
en marche 

Les agents de police ont arrêté et mis 
à l'amende, dans l'espace d'un mois, 500 
personnes <"JUi sont montées dans de voi­
tures de tram en marche ou en sont des­
cendues. 

T1·ansfcrts et mutations 
Il se dit qu'il y aura des changements 

dans les cadres des fonctionnaires de 
l'Etat des Vilayets d' Anatolie et que cer­
tains des sous-gouverneurs du Vilayet 
d'Istanbul seront nommés en la même 
qualité dans les susdits Vilayets. 

Les ·Pomaks 
Le récent incident qui a coûté la vie 

d'une dizaine de Pomaks, ayant tenté de 
franchir clandestinement la frontière bul­
gare, a attiré ]'attention générale sur cette 
population presque inconnue et qui est 
concentrées presque exclusivement dans 
les contrées montagneuse encadrées par 
le massif des Rhodopes. Les renseigne • 
ments que nous publions ci-dessous sur 
la vie patriarcale des Pomaks, la simplici-

Pour éviter les fausses 
nouvelles 
--o--

, , Sl"' 
Avant-hier, un incendie ayant ete 

gnalé à Erenkoy, les rédactions des jou;· 
d d , d ' . . par te• naux ont eman e es precisions t 

léphone au poste de police de l'endroi 
qui a répondu : < Veuillez nous excuser, 

sei· nous ne pouvons pas fournir des ren 
gnements. > · t 

té de leurs moeurs empruntés à une sour- Un de nos confrères du soir se pJ.un; 
ce bulgare, et les régions qu'ils habitent avec raison, de cette attitude q\ 
intéresseront, croyons-nous nos lecteurs. je considère (comment dire ... je va•e 

cOn raconte beaucoup de choses sur les me servir du terme le moins fort ) QU 

Pomaks· on sa,t peu cependant sur leurs . 'd' d' · rést'rve 
' 1e cons1 ere, 1S·Je, comme une 

moeurs et leurs coutumes.sur leur carac- 1 • 1 . . , I . exces ive ..• 
tère et leur genre de vie en genera • qui 1 Contrairement au désir de nos difl 
diffère peu de celui de tout autre Bu!- geants, il Y a, contre les journaux et. Je; 
gare. Ordinairement, les Po_rnaks sont journalistes une mentalité qui se plait u· 
m~langés. aux B~J.gares, soit dans .le leur susciter des difficultés. Je I.e ~is 0 ur 
meme village, soit dans les arrondi.s- vertement ; c'est cette mentalité qui. pot 
sements. Il se trouve cependant des vil- notre profession, est la plus fâcheU'u: 
!ages .et des hameaux purement pomaks c· est encore elle qui, pour ne pas vo, 
et même des arrondissements en ~ loir d'exactes, est r.esponsable des 99 ' 
· par exemple celui . . t ,Jon5 

hers, comme, .
11 

• des nouvelles fausses qui para1ssen 
de Deuvlen, ou encore ].es v1 ~ges PO. • les journaux. 
maks sont m~langés ou entoures de vil­
lages purement turcs comme on peut le 
constater dans les arrondissements de 
Komotini, de Kusukavak, d.Egri-dere et 
de Soflou. 

D'une façon générale, il est facile de 
tracer et de délimiter la région pomak. 
Elle embrasse la partie entièremen.t 

montagneuse dans les Rhodopes, a­
vec quelques rares exceptions dans les 
campagnes au pied du Rifla, au sud et à 
lest de Pirin, à l'est de la Mes ta ; elle 
occup~ les Rhodopes du centre et com­
prend le cours supérieur des rivières de 
l'Arda et du Suutlu, de leurs affluents 
et encore d'autres rivières qui se jettent 
dans la mer Egée et s'étend jusqu'à la 
plaine de Komotini et jusqu'à l'arr<m­
dissement de Soflou. De ce massif se dé­
tachent quelques villages à l'ouest de la 
Mesta dans les arrondissements de 
Névrocop et du Razlog. de même que 
quatre villages tout à fait éloignés dans 
l'arrondissement de Gorna-Djoumaïia et 
trois autres dans celui de Melnik. Selon 
!.es données statistiques fournies par les 
autorités ,'administratives a(!ssitôt après 

la guerre de 1912. la population pomak 
se dénombrait comme suit par arrondis­
.-ements et par familles : Gorna-Djou­
maïa environ 450 familles ; Melnik, 1 30 ; 
Razlog, 2. 127 ; Névrocop, 6. 791 ; Deu­
vlen 4.072; Acheu-Tchélébi, 5220; Da­
reu-Déré 3.506; Xanthie, 415; Egri-Déré 
1581; Kouchoukavak, 655; Komotini, 
206 7; Soflou, 7 1 2. 

On doit ajouter à ce nombre environ 
350 familles de l'ancien arrondissement 
de Drama, dont une partie est restée à 
la Bulgarie. li y avait donc, au total, dans 

.. e'rae'.té Alors que pour contrôler la • d'un 
d'une nouvelle en trois lignes ou llu 
bruit qui circule, nous avons •r.ecour~ S 

téléphone ou nous envoyons sur les fiel~ 
un reporter, on nous répond, pour, 

11
, 

faits, même les plus anodins : < 0 
31 

ignorons » ou « Nous n'en avons Plie 
connaissance ».. . ou bien: < No11' 

pouvons rien dire >. • e la 
Ce qui nous empêche de conna1tr Je' 
vérité. A défaut, nous enregistrons 

11
,, 

bruits qui circulent et qui sont quelCI 
fois erronés ou infondés. ' 

' ' Non seulement nous devons nou oil~ 
dresser à une dizaine de personnes P.111 
avoir confirmation d'une nouvelleull • 
portante qui nous revient, non s.e,~]!­
ment on ne nous donne pas de de .

1
,ce 

mais au lieu de répondre, ne sera! ~' 
. n pO que par c oui > ou par c non >. o tè 

oppose un silence enveloppé de IllY' 
res. 

1• d ' se· Sachant ce que on enten par 
1111

1 

cret », nous ne demandons pas à s.e 0~! 
!'on nous dise tout. Mais nous ~sllillno~ 
contraire le fait de rien nous dire. Ï-' ~ 
pas aux intérêts des journaux. Il18 .;ét 
ceux du pays et à la nécessité éprotl 
par le public. 

• 1 tt' 
Au Congrès de la Presse, qui sr lf 

nu à Ankara. au printemps dernier• 01 

Président du Conseil et le rnini~tre~5jtf 
l'intérieur avaient parlé d.e la nèC~el'I 
d'une collaboration du gouvern .0 I• 
avec les journalistes avec sang fro~~~! 
main dans la mam. Nous nou en ~ 1· 0~ ,. . E ff diS tous re1ou1s. n e et, nous nous ri 

L'ENSEIGNEMENT les territoires devenus bulgares, en 191 3, 

que nous n'allions plus voir les P.0 
110 

des départements officiels se ferrner•ll
1
,;1t 

tre approch~, les co.nver.sations. seffe'?' 
en notre presence, situation qui, e /\Pr' 
vement, nous faisait de la peine. \J !t" 
le Congrès, il y eut un moment .0 rdrl 
choses étaient rentrées dans 1_ 0 r-~ 
mais maintenant nous r,evenons " 

9
01' 

cienne situation et il ne nous est pll~·ct ; 
sible de savoir d'un poste d~ ~ 1 ;i 
quel endroit d'Erenkoy un incendie 

Le tarll llu ~irkcl Ilayriye 
On se souvjent que les habitants d'A­

nadoluhisar boycottent les $irketi Hay­
riye qui n'a pas appliqué à la côte d'A 
natol1e, le tarif réduit qu'il a mis en vi­
gueur pour la rive opposée. 

Le ministère de !'Economie n'ayant 
pas approuvé non plus cette différence 
de traitement, le tarif général du Sirketi 
Hayriye, n'a pas été encore ratifié. 

Un pieux p<'lerinauc 
Les délégués de l'Union nationale des 

étudiants turcs qui s' ét<Üent rendus à Ca­
nakkale pour honorer la mémoire des hé­
ros tombés au champ d'honneur, sont ren­
trés, hier, après avoir passé par Bulair où 
ils ont fleuri la tombe du poète turc Na­
mik Kemal. 

Pas de transferts tl'inslituleurs 
Le ministère de l'instruction publique 

a décidé, pour la nouvelle année scolai­
re, de ne donner aucune suite aux de -
mandes de transferts des instituteurs des 
écoles primaires sauf en cas de mariage 
ou de maladie. -------···-------

Le chôn1age en Italie 

28.076 familles, soit en comptant cinq 
personnes par famille, 140. 380 habitants. 
C'est un chiffre important, surtout si on 
le compare au nombre de la population 
non indigène qui compte 150.000 habi­
tants et si on songe que les chiffres 
donnés ci-dessus sont un minimum. 

Comme situation, presque tous les vil­
lages pomaks occupent des endroit• es­
carpés, boisés, dans les montagnes, loin 
de toute ville et, sauf qudques rares 
exceptions, loin des artères principales. 
Cette population est donc réellement 
ainsi r enfant d" la nature et n'a pas 
encore été touchée par la' culture et la 
civilisation contemporaines. Dans ces 
lieux, le printemps vient tard et r au­
tomne est un hôte prématuré. Outre ces 
conditions défavorables, le sol est pau­
vre et léger. Il y a beaucoup d'endroits 
dans cette contrée où, on ne .,·occupe d' 
d'aucune culture en dehors d.e !'avoine 
et d.u seigl«i>. En conséquence, la 
vie et la production des habitants est 
très maigre, pauvre et primitive. La 
charrue et la bêche, cette dernière la 
plu. répandue, sont les seuls in truments 
agricoles. L'amour du sol natal et l'atta­
chement à la terre ont seuls retenu cette 
population pendant des siècl.es dans ces 
lieux sauvages. Les Pomaks ne se dépla-

--o-- cent pas à r étranger ; ils ne s'emploient 
Rome, 21. - Suivant une statistique 1 à aucune autre occupation qu'à l'agri­

offi~ie.lle ~ nombre des chômeurs, au c.ulture, à l'élevage des bestia~~ et'. par-
3 I JUiilet ecoulé, était de 637.972 ; 11 tiellement, au transport. Jusqu a present, 
représentait une diminution de 249.026 solidement attachés à leurs foyers et à 
par rapport à celui de juillet 19 34. leur terre, ils n'ont pas cessé de deman· 

Les Grecs en Australie .. ....... 
Athènes, 21. - Pour contrebalancer 

1' affluence des Jaunes, le gouvernement 
de la confédération australienne a auto­
risé à des groupes de Blancs européens 
à se rendre en Australie comme émigrants 
et à s'y installer. 

Des condition favorables leurs sont fai­
tes. Le gouvernement a entamé des né­
gociations en vue de l'installation, en Aus­
tralie, de quelques millier d'Hellènes.Les 
colonies grecques d'Australie groupent dé 
jà 15.000 âmes. 

der leur nourriture à la terre par le tra­
vail, par leur persévérante et leur infati­
gable ténacité contre toutes les difficul­
tés physiques et les intempéries. 

Le Pomak ne cherche qu'à tirer de la 
terre un peu de blé pour nourrir sa fa­
mille ; c'est le véritable bonheur pour lui. 
Si vous l'interrogez à ce sujet, il vous ré­
pondra : « Mille remerciements à Allah 1 
Je suis heureux 1 » Mais il y a bien des 
endroits où la population ne peut atten· 
dre le nouveau blé et elle est forcée de 
se nourrir au printemps et en été avec 
des herbes et des orties, ou bien elle a re­
cours aux riches qui lui prêtent du blé 
contre 1' engagement d'en rendre le dou-

'. 
-r 

1 

' .. 

déclaré. 1 ff'f 
d'J11otl~ Le but de cet article est <le .ed dC 

que, pour empêcher les journauJC. e ,j 
ner de fausses nouvelles, le n;oYe;f11,el' 
que est de leur en donner dirf ci~' 1 

des renseignements et de leur 
leur tâche pour se les procurer'. •of! JI 

Les journalistes qui ont la rn1SSl
1 

ri fi 
mettre en rapports le gouverne!lle~ ,.~f 
public ont assumé ainsi un devf~~' cf 
important que lourd. Les pro 1 ,i.co t' 
]'on tirerait seraient très importants y!• 1 
me cela se fait dans tous les ~~.:<ieJI 
fonctionn.,ires de l'Etat leur four.ri• 
des renseignements. vr-P.· 

Abiddin DA 
(Du «Cumhuriyeb) ./ 

~==~~=~~f 
bl , 1 • En . ,;rai. lt a' e apres a moisson. gen et "' 

k 'f·· . iefl"' ma est tout a ait msoucian d Je 
concerne la nourriture. Le fon ,;o~ j 
le nourriture, c'est le pain. n. 10~ 1 
la soupe aux choux, aux har!Ce~· /i 
pommes de terre, aux betterade~ 
haricots avec de la citrouille, de f'~ 
potes de prunes, de pommes. 1 J 
et de fruits secs. Il ne se croit ~11f , 
de manger de la viande, des I ".t o~ ~ 
lait caillé, il mange du petit li~ al I 
beurre. Il vend toutes ces chot<' r• J~ 
il en a, à ]'épicier pour ache~~!e ~ f4 
et du savon, objets de prem1

1e~;Ilt. 
. • ' 1 . e ar•v f~ site apres e pam pour un 

0
po 

mak. On voit par là quelles. Pr ,!>et, 
a pris le système végéta11en 1 "'tt' 
Pomaks. Les lieux qu'ils habiteP ,-ii• il 1 

pas fertiles, mais il y a de j pe~1 

riches pâturages. L'élevage de f!S fi~ 
y rencontre donc des conditi~r Il 
hies et le fumier sert à engrai 
h •. 1 c etive. > , Ji 

Cb. KaraJJ1811cljO ' 

~ 

..._ 
t.il. 

..._ 
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SAUVETAGE 
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P., ALBERT-JEAN. 

1 f.chovelée el le He.in palpitant, Jenny, 
d:i~~fuMist1e. fit irruption dans le bau· 
K't . ou le Manon. Ouros1er prolon • 
Pl::t, ~n compagnie du jeune Laborel. le 

· aimable des colloques. 
l'i - Mademoiselle, voilà mo.nsieu ! cria 

nt ruse. 

~1 - . Vous êtes folle f riposta Manon. 
onsu:ur . • p . 1 • 

111
. ne vient a arLS que e pre ., 

étal~ et le quinze de chaque moi~ ... Et il 
Il ICI J · d "' M . • a t1ema1ne ern1ere 1 
· ais la soubrette s'entêta : 
- le · · d. 1 M •icu · sais ce que Je 1s . . • on -

q\J··J a Pris 1' escalier de service. Même 
Sts 

1 
a baissé le bord de s.on feutre sur 

tus ~eux et rel.evé le col de son pardes-
1 lU•qu"à ·11 1 J 1· · u par ia. f .. ses ore1 e.s • . . e a1 v 

r)n•tr• de !"office. 
Du e~ant J'im1ninence du péril, Mlle 

rosier • ,. froid : recupera tout son sang-

au-_- Cachez.vous là 1 comma.nda-t~elle 
ij•une Laborel. 

nets ne Porte béait ~ur un de ces cab1· 
fltf tny térieux où les amants de coeur 

'Bscnt tôt t d a~il.e Parrn· 
1 
• ~u ar , par trouver un 

- Mai•, quoi ?. .. Quoi ? balbutia 
le visiteur... Qu'ai-je donc fait de 
mal ? .•. Je me suis décarcassé pour 
tirer d'affaire votre ami et je suis arri­
vé à lu.i procurer, en quelques heures, 
une somme considérable ..• 

- c· est justement ce que je vous re· 
proche 1 rugit la maîtres.se de céans.·· 
Quand je pense qu'il vous a suffi d'une 
soirée pour trouver six cent mile francs 
et que vous nl'avez refusé, le mois der· 
nier, une pauvre petite bague de vingt 
billets qui m'aurait (ait tant plaJsjr 1 ••• 

Allez 1 Sortez d'ici f ••• J"aj horreur des 

pingres 1 
.. 

La catastrophe d'Qyada 
Rome, 10. - Lrs dommages maté • 

riels produits par la rupture de la digue 
du lac artificiel d"Ortiglieto atteignent 

un total de 4 millions de lires. Le gou· 
vernement a décidé de consacrer enyj. 
ron 2 milliions de lires t>n faveur des fa­
milles des victimes et d'entreprendre des 
travaux de réparation. r 

U. R. S. S. et 
Tchécoslovaquie 

Prague, 2 1. - Des officrers russes ont 
visité, l"OUS la conduite d'officiers supé­
rieurs tchécoslovaques, les usines pour la 
production d'armes et de matériel de 
guerre. 

Vie éco11omiq11e el Fina11ciè1~e 
La convention provisoire 
de clearing avec la Fr:i.nce 

La direction générale des douanes a 
communiqué à ses services., pour 1eur fa­
ciliter le travail, le texte de la convention 
de clearing intervenue avec la France et 
celui du modus vivendi. 

Voici quelques dispositions contenues 
dans la convention provisoire de clea -

ring : 
La valeur des marchandises 

qui peuvent êtr.e importées de France en 
Turquie $Cra versée à la Banque Cen• 
traie do la République. 

Les marchandises françaises seront 
exemptées de toutes modifications qui 
pourraient intervenir dans le régime dea 
in1portations de la Turquie. 

J_es maTchandises originaires des pays 
avec lesquels la l"urquie n'a pas de trai· 
té de commerce ou d.e convention de 

exporter. 
3. - Ces indtcation..~ une fois données, 

la commission des compensa.lions fait 
examiner la marchandise par ses experts, 
pour établir la valeur fob de la vente, et 
l'inscrit, d'après la 1nonnaie ayant servi 
de base à la vente, sous la déclaTation 
du négociant. Elle remet à celui - ci un 
document indiquant la val.eur de la mar .. 
chandise qu'il pourra acheter de l'An • 
gleterre pour l'introduire dans notre 
pays. 

4. - Le négociant, à la :suitt" de Ge 

certificat de la co~mis~ion de compen" 
sation. pourra ,exporter sa marchandise 
accompagnt=e de deux exemplaires du 
certificat d'origine, mais en ayant soin 
d'envoyer un à la firmt! anglaise à la .. 
quelle il a vendu sa marchandi~. 

a) Un ex.emplalre de ce ceTtificat d" o .. 
rigine, attC"sté par les douanes anglaises 
et visé par le consulat de Turquie,. certi· 
fiant que la marchandise est effective • 

clearing et qui sont autorisées à entrer ment entrée en Angleterre. 
en Turquie, pourront être soumises à 1' é- b) On avisera également que la va 
change à 1 OO i; à condition qu'elles sO.Î· leur fob de ]a marchandise telle qu"e11e 
ent venues de France en transit. Mais a été llPécifiée par la commission de corn 
pour ce faire, il faut l' autor:Îsation préa.. pensations, a été versée à la Banque Cen· 
Jable des deux hautes parties contractan· traie de la République au compte cou'"' 
tes. Tant de la Banque d'Angleterre, pour être 

La duTée de la convention provisoire retournée au négociant exportateur. 
est de 20 mois ; elle restera 20 mois en· 5, _Le négociant devra exhiber à la 
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JEUNE H OMME, ouiet turc. diplômé 
du lycée de Galatasaray, possédant le turc 
e-t le français, ch,.rche emploi pour tra­
vaux de bureau. S'adresst"r au journal 

OU• c E. H. >. 
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TARIF D'ABONNEMENT 

T111·1111ic: 
1.1qs. 
13.i>Ü 
7. -

1 an 
G 1nois 
:J 1noi · ·l-

Etrn nger: 

an 
6 moi~ 

3 n101s 

Ltq•. 
~~.-

12.-­
fi.50 

COLLECTIONS de vieux quotldierui d'I.1· 
tanbul en Langue !ra.nçalse, des années 
1880 et nntkrlruttS, =tent achet.é<>s à un 
bon prix. ~offres a clleyo~lu• :ive<: 
prix et Jn<ilcat.ions dœ années sous Cur1o· 

slté. 
-- --·- ----~ -·- --

MOUVEMENT MARITIME -------··-------
LLO T D T ~ JE STJNO 

t>nlata, l\IPl'kcz Hlhllm han, T('I. 44870-7-8-9 
---~ ............. -

0 EPARTS 
CI!.1CIA piutirn jeaJi ?2 Aotît ù li h. pour C1\valln. ~"Ionique, Volo, le Pirée, Pnirn11 

Snnti·l~ln1rsntu, Brindisi, AtH'OUn, \"eni9e ol Trieste. 
~tlRA purtiru )len·1et1i 2!1 Aot'1t: A 17 h. JH'llr HourgRz, \'"nrua, Constahtza, .Soulina, 

Gnlalz, Drniln, :Novorossisk, Bat.ou1n, Tr~bizunde-S1111110111n. 
CAH!\AHO pnrLir11 jeudi ~J i\ot'.it .'t 17 li. pour l'irée, ~aple!ii, '' r1eille et. Bi-nus 
Lu 1111.vire it 1n11teur11 RODI pttrtir11 JOUili 2H Aoùt. A lJ h. prt

1
f1l9e8, pour 

l'irli(', UrlnJiei, roni~e et 'frieste. Lt• hnteflll partira do~ quai• Je Oalnta. M~111e (If• 

,. Îl'O (rue dans los gran1l11 hôte-la. :-<cr\ ico m11dlc1ll à borJ. 
ISEO partiru. joudl 2Ll Aoôt J7 h. pour Hourgnz, \"aru11, Constautza, OJesaa Rutou111, 

Tral>zou, .San1sun. 
e:hap 1 es valises empilées, les cartons à 
1J.r11~ c:ux. et les robes d~modées, dans 

0 -e.ur de naphtaline. 
"" - S1 je h . • • ,.'.endrez ma m;urs"' as? ~x11.~, fvous 1pre~ 

Les inondations en Chine core en vigueur si l'une des deux parties Banque Centrale de la République un 
ne l'a pas dénoncée trois mo;Ïs avant ]a exemplaire du certificat d'origin.e ~t cel· / 
date de son expiration. Je.-c.i avisera par lettre La comnuSSJon de 

BOi.SENA purtirn i.arn&lli 81 Auôi ù li h. pour Snlonique, Mételio, lznlir, PirOe, l'utr11• 

RrJndisl, Ve11i11e ot Trieste. 

1n!lin mere r genut 10 ortune, en 
Mn uant, têt.f" baissée dans ce réduit. 

dre e Durosier dédaigna de lui repon· 
fai~~arce que le pas saccadé de M. Blé 
q~·il . craquer les latt.es du vestibule et 
Va.nt importait de fe.indre la surprise de-

Nankin, 2 1. - Dans la zone des gran­
des inondation, 80.000 mètres carrés de 
territoire sont s.ous les eaux. Plus de 6 
n1illions d'habitants ont dû déserter leurs 
logements. 

Les marchandises devant profiter du compensatio1n~ que }a valeur de la mar· I 
clearing devront être accompagné.es. ~e chandise a ete versee au compte courant 
deux exemplaires, du certificat d ongi - de la Banque d'Angleterre. 
ne, délivrés par les autorités compéten- 6. _ La commission, à son tour, f.era 

--~-·- -
tiervil'8 cun11Jin6 a\·ec leM luxueux puquelJ •tll des Ho1·iétt1s JT,\1.IA et COSOLICR 
~aur variations ou retttrd.11 pour Jetquels ln con11111gnie ne peut paa {!tro teuue rospon• 

1a1Jlo. 
J.a Con1pngnlo cl61ivre des billot.A di1ects pour !.ou~ 108 ports 1lu l'iur1t. :-<u1f ot Centre 

D <•ttc irr t" • • · "bl ès up lOn 1mprev1SJ e. 
fliorte d que le visiteur eut poussé la 
l>itèyentu boudoir, des monosyllabes cré-

..__ Vous ? t l\'lo1 1 
t Mu. D . 1 ..._ F urot1er conc ut : 

D·un:.st-ce Po .. ible ? 
t~ Vera ~est~, M. Blé refoula la caméris­
lt;te à .. office et, torsquïl se retrouva. 

tete a , , 
t.· ..._ Je ~ . vec sa protegee : 

1l · Uu1 un homme perdu 1 avoua-

LES M ijSEES 
Musée des Antiquités, Çinili KiO~k 

Musée de l'Ancien Orient 

ouverts tous les jours, sauf le mardi, de 
10 à 17 h. Les vondredjs de 13 à 17 h. 

Prjx d'entrée: 10 Ptrs. pour chaque 
section 

Musée du palais de Topkapu 
et le Trésor ; 

tes. , I F le néc-essaire auprès des douanes. 
Cette conv.ention donne a a Tance 7. _ L'importation, quj doit ee faire 

la possibilité de profit.e~ des clauses de .en compen~tion de l'exportation, doit 
la nation ]a plus favorise.es. Seuls les ar· avoir lieU au plus tard six mois après la 
ticles ci.après ne pourront pas jouir de date de l'exportation. 
la réduction des tarifs douaniers à leur 8. _ Tous les autr.es cas pouvant se 
entrée en Turquie : présenter en dehors de cewc:. qui vien • 

Mulett1, ânes, boeufs, éponges de .mer nent d'être énumérés sont réglés d'après 
ou de fleuve, tapis turcs et iraneins, seJgel. les dispositions générales en vlgueur. 
maïs, raisins secs, pommes d.e tene, lo· 11 9 _ Tous les risques provenant des 
kum, toutes espèces de helva. olives, diff~rences de changes sont supportés 
charbon de bois, laine, paille, chau~ur~s par les négocian.ts intérems. 
en bois, chanvre peigné, trumeaux, hgn1- 1 O. _ Les commissions de compensa .. 
te et charbon brut. lions 'tant tenues d' envoy.er, à 1a fin de 

d'Aru6rique, pour l'Au9tralie, ln Nouvt\llO Zt~lun1le ot l'J•;xtrt'111e·Orient. 
Lll Compl\gnie déli\·re tle11 bitleta ruixtes pour lu p11r<·otu11 111uritimA terrestre Istanbul· 

Paris el 111tnnbuJ.Lontlros. Elle déih·re auslli lt'!I 1'illot1 de 1·Aoro·l-:Rpre11so lluliana pour 

Le l'irde, Athî-onea, Brindisi. 
Pour tous ren11eignernent!I s'odr&a!-ler 1\ l'Agenoe Uéru~rale d.u LlortJ Trieatino, .York.oz 

Hihtin1 Flan, Gul11ta, Tél. 4-17i8 et à son Uure11u de l'l~ru, Galatl\·Seray, Ttil. 44870 

---· ---

SPERCO FRATELLI 
(.! u nis de (ialaln Cinill Rlhtlm 111111 H:>-!17 Téléph. 44792 

l>épurls 110111· Co111pn11 nh•s l>ah•s 
(uuf i1npr6vu) 

::: ~Uoi ! Que dites-vous ? 
~~ c:n~~rité !. .. j'ai S'J)éculé sur le 
J 1tnt9 

1· avec l'argent de mes 
~ tt\c·~·. les cours ~e sont effondrés ... 
.... live .u

1
is trouvé en face de cette alter· 

ouverts tous les jours de 13 à 1 7 heures, 
sauf les mercredis et samedis. Prix d'en· 
trée: 50 piastres pou·r ohaque sec.han. 

· d chaque mois. au rrunistère de J'Econo -
L'accro1ssen1ent U pou-1 mie un relevé de toutes les transaction• 

. ·d'achat de nos paysans 1 opé~ées avec l'Angleterre. Ces relevé• AnvPrS, Hol!Pr<lnm, Amster· 
VOll ' devront être mis à la poste au plul!I tard dani, lJn1nl1<ntrg, ports du l{hin 

" ('ftv!f " 

·• L'ly1st1 11 

< 'ompllguie Royale 
Néerlandai.e de 

N&Ylgittioo à Yap. 

vers lu 23 Amît 
rnrs le :l Sept. 

Musée des arts turcs et musulmans 
à Suleymaniye ; 

D'après une étude fajte par la section une semaine après la fin du mois . 

compétente de la Sumer Bank, les prix Lunettes d'approche l~ourgaz, Varna, (~nnstnntza ,, (7l!llfltl" 

'' ( >rr1lt! '' 
" " \'Clrs Il~ 

vers le 

21i Aoat 
7 Sept. 4,· . a 1 ~I 1 Il;,, h. ~ort ou le déohonneur... e u:• Ctlle} esité à choi...~ir le châtiment le 

li. : ie ~our un homme de ma candi· 
........, ()· Vivrai .•. 
....... u ? 
....... lti 1 

~~ ~h 1. fit la maître"• du logis. 
.. .,, lhi.._ l •i plus que vous eu monde 1 

'llJ~r\t d' fugitif .•• Moyenna.nt le ver· 
th· e llJ'' rnensua1îtés raisonnables, vous 
,. '• a •••z t • · • 1 ,: • ~ <: emo1gne que ques sympa· 
q11:'~ dQ~Urs de ces dernier.4 trimestres ... 

lJlt ft\ ' tout naturelleme-nt, vns vous 
~ d l'l Pli ed tourne, dans ma détresse. 

~ l'ttirn ebréflex1on creusait le front po­
......._ \t a le créature: 

"'•nd Otre d. d il.-t. li ecouvert est important ? e­
....._ .. 

tri .. oh 1 N 
t,.(). • j'a1.1 . on 1 Une misere ... Sans la 

11 tau ra1_s trouvé à le comblt>r, en "'• ....... c:~~· téléphone, 
ll.t, l>o 1 ~n vou!i faudrait·il exacte· 

fr•' lJnur Vous tirer d'.affaire ? t 1 • Paill,,. 1... Six cent mille 

:tèr, a t'Ra rd ~b· nt. lriach • de la jeune femme se fi· 
11>.ct au 1nalemt"nt, sur la porte du 

...._ 1' " robes 

ttri~,.,, out n"esi · 
t, 'lra.t...,li,. pe~t·être pa• perdu 1 

'tr 'fl éltte -· • • La.issez ... mo1 faire 1. · · 
dan, 1 ndant, allez donc vous repo· 

a chambre, un moment 1 

••• 
1' 0 ut 
...._ 1 de •u·t M 
1 1 faut 1 e, anon attaqua : 

I' ._. j..,._ sauver M Ble' 1 
Or,,"} ·-io Lab . 1 Io ~ oro] se gratta le lobe de 
...._ r- ~auche • 

1 nt -·1 n ••t p· • d s· 

ouvert tous les jours, sauf les lundis. 

Les vendredis à partir de 1 3 h. 
Prix d"entrée: Ptrsè 10 

Musée de Yedikule: 

ouvert tous les jours de 10 à 1 7 h. 
Prjx d' entTée Ptrs. 1 O. 

Musée de !'Armée cste.-Irene) 

ouvert tous les jours, !'auf les m a rdie 
de 10 à 17 h. 

Banca commerclale ltallana 
ùpllil enllèrement rersé el réserves 

L i t 844. 244.493.96 

l>irectionc;;;~o .~IILAS" 
L'ï. lell dan~ toute l'ITAJ.11·~, l~TANBUIJ 
ri 1u DRI .• 

IZMIR, !.ON '-" 
~EW-YORK 

Créiltiooe P l'Eiranger: 
B Cuinruer<·fale lt11liana (France)' 

des céréales et des matières brutes sont 
en hausse chez nous, pouT les quatre der 
niers mois de l'année 1934, contrair.e -
ment à ce qui s'est produit sur les mar­
chés mondiaux. Cette étude de la Ban .. 
que se basant !iUT les prix cot~s à la .bour· 
!'>e, le pouvoir d'achat du vtllageo1s, ~­
lui du négociant en matières brutes, et 
du négociant exportateur ont suivi la 
hausse. Ce pouvoir d'achat a au~menté 
également dans les premiers mois de 

l'exercice 1935. 
La Banque a pria en considération que 

notre pays importe des matières indus • 
trielles, et elle a comparé les prix de cel· 
les-ci avec ceux des produjts de la terre 

i et a ainsi obtenu un ind.ex indiquant que 

1 
le.pouvoir d'achat qui, en 1931, était en 

1 moyenn• de 72, 9 a passé en 19 34 en 

1 

moyenne à 81,9. Au mois d.e mar~ 1933 
de 66,8 il passe en mars 1934 à 63. I 
et en mars 19 35 à 106,1. 

Voici pour les produits de la terre le 
pouvoir d'achat pour les années 1933. 

, 1934 et 1935 : 
",~ra. \Jarsoille ~ice, ~lenton, Can-

nr1R, · ' B 1· M t · Mon"co, Tolosa, eau 1eu, on e / Mois Ann11es 
1934 
tl0.8 
51.2 
63. 1 
91.3 
73.7 
71.9 
73.7 
9-1.7 
~9.7 
99.4 

115.3 
!!5. 1 

1 

ë:;iu, Junn·l"·Pin11, ( 'asnlrlaoee., (Ma· l 

roc). . 
Blin<•& Cornrnerciale ltallnna. e Hulgara 

:::ïofia, BurgnR, Plùvd.y, yarna. 
u . c011unor<·iale Jtahana e Green 
nan< a p· é S 1 · Athbnes, Cn"·alla, Le ~r e, a on1que. 
Ban<'f' Coinrneroisle J~nhana e Ru1nuna, 

BuC1o.restl, :\ràd, Brull!'1 ~rueov, ~O~H­
t:.inza, Cluj, Ualatz, 'lem1scarR, ::Suh1u. 

B • C., 11tmerciale ltaliana per 1·ggit· 
UllC' V • t " • D to, Alexanclr1e, .e vu.ire, emnnour 
MnnMot1rl\h, et('. 

1 Banca Conimerciale ltaliaoa Trust Cy 
1 Ne"°·. York. 

Banf'& Conuollreillle ltaliana Trust Cy 

1 
2 
:1 
4 
[> 

tl 
7 
8 
9 

Hl 
11 
12 

rnaa 
71. 8 
8U.8 
66.8 
08·3 
75.fj 
54. fi 
78 H 
85.0 
84. l 
71.6 
6..\.4 
67.7 

HJ3'> 
34.0 
8~.o 

JO(). 1 

Boston. · 1 ltaliana Truat ,,). J" 933 d Ban<'• Con111~1>r<·1a 8 v La moyenne pour année 1 est e 
Phi111deiµlua 72,9 et pour 19 34 de 81, 9. 

.. ....,. . 1 
~ f ·•u le f as tres comma e !... 1x 

~r d't.in rahncs ne ~ trouvent pas sous 1 ' 

•· ...._ V c eval 1 
•vl"'- 0 tre ~ ... •1c.in. Pcr~ a de l'argent. .. objecta 

~ ....... E: 
""'ll'e ' Videin , 

a le. d 't rncnt 1. •• Mais il est tres 
1 ....._ V e •nto 1 
~ta ) oua ave d 
'~ · .. D .b z es amis, des pa 
do~""'•nt • rouillez • vous f ••• Il faut 
~"<h 1n ~rque M. Blé puisse repartir, 

e •n, av te,.,___. ·•• Si"n ec cette aomme dans sa 
•··"'• <>n ·1 , . '"lot\ t-vou, d ' ~ 8 .Jnc1ustera ici et nos 
~ q tbéri, .~viendront impossibles ... 
bti.t.1.tc t.oûte 1

1 
faut Le tirer de là, coû· 

•• • Notre liberté est à ce 

A[filiiltioniS i\ l'Etninger 
della ::;, izzora ltaliirna: Lu~t"0 Le t ra ité de con1111erce 

' B1;~0Ïfinzona, Chta:Sso, l~oollrno, en- l • 
drisio. turco-ang ais 

.Buu•iue Friul9u.ie~ et ltulienne pour 
J'Àntérique 1u :-i1u.l. L.e ministère d.e l'Economie vjent de 

{en France) J'ariH. conununiquer aux jntéressés J.e règ]ement 
•rgentiue) Buenus·Ayres, Ro· d'application de l'article 11 du tfaité de 

\8ll <> L•A 
ilrl·o tle !)uutit·J.·u. . m an Io turc qu • , 'I) ..:ao-l'aolo Rio-de-.fa- com erce g - , e nous 'Tepro • 

("li Hrull • . ' C . '- d . . d ". ...:
1
u

1
tos liuh1a, ut1ryua, u1sons c1- ea&0us : 

neiro, .. l ' • G d ue .·re 1 C 1· d t>urtl.I Alegre, H10 rao e, n cl . - ontTe exportation à estina • 

(l'ernC•lT~t1 b)uc~~utiago \~olpttrlli,o, tion de l'Angleterre et de l'Irlande du 
(au 11 1 ~ 1 Nord des articles de provenance turque. 
(en Colun1!111J) Hogota, Baran· tels que tapis, légumes secs. oeufs, fruits 
quillu. te · Jeo 1 frais, opiums, tabacs, cédrats, teintures 

4 Ji. JI. (en Uruguay) ,lion vu · 
1 ••· t~n 

1 
r na Bud11pest, ll11t- véKétaies, vins et liqueurs, on peut .in .. 

'""b c. l:h1.11ca U nguro,>• taM1•ko' Kl)rrned OroB· t d . ·1· . 1 ch d d or l l.it. quat· • yau, l!idkole, • a 1 • ro u1re r-n urqwe ee niar an ise9 e 
t._~ e il'ls · . He d~ gigolo, le jeune haza !'izeged, etc. G .1 provenance de l'Angleterre et d'lr1an • 
~ ~lt On .:~:i1: co?_fi

1
·an.ce à son entou· Hanco 'ttaliitno {eu Bq,uateur) a)·aqui · de du Nord d'après les dispositions par· 

tl\t e Coat· . qu J. n apparten.ait pas :itanta. 
1

. A 8 ticuhère!i ou générales du régime des jm 
ft 8oh·-- cgone d'ind" .d . d' ·- . ( Pérou) ~una, r . 'llll). -...;;.rne I tVJ lL9 qw 1.SIU Bunco ltahA.no "" T u/illo 'l'oana, portations, et eJI s'agit de matières sou· 
'al\ C4 de mnt eur patrimoine avec des 4uipa, l'tllloo, Cuzco, r .>jur~ Puno, mi9e8 au continaentement, dans les li • 

t.r • d auv · àlollhuuh>. Chiclayo, lua, ' ~ II ' it *'C t ftJ.e vie et, de ce fait, C.:hln<.:ha Alta. . o.! A 
1
. • mites autorisées par ce contingentement, 

t~ llut d rouvait intact .11 W warszav1e "'· · ar maie en proportion d.es 70 ~., de la va· 
-_ ~ 0 nc ras.ac hl · Bank Jlnnu o'''Y• ·bl" L\VO\V' l'ozan, F li t sonn Il m. er, sous sa garan· sovio, 1~odz, Lu 10, • leur • O. B. d.e la marchandise exportée, 
Ct-J ••. ~flflou0 e e, La somme néce!t.$8.ire \Vilno eto et 11uivant le mode des échana•s. 
tJ "'J~i f ment d M · z eb Boussak. ...~ l lt <"}\• Ut repart' e . Blé et. loTsque Jl r ,·utska Hn~ka. l>. l~. ("a~ito'; Milan, 2. - Les négociants exportateurfl, qui 
~ltl 'Que ind· 1 vers sa province, leste :o;ocieta Italiantt. di .te veulent jntroduire en Angleterre et en 
~li ... &e Pr,:..._ tsp~neable, le jeune La- ~-~ttnned. lotanbul, flue \~oïvoda, Pa.· Jrlande Ica marchandises indiquét>s dans 

,,. ~n -~nta tout f • ·u d · ~ g• • ' P' h • d 11\ ..J•' au d : ret1 ant e satis· oil" . -""' . 'l'6l~plJone utl' le paragrap e precé .ent et eur la base du 
lt!.o q ~ orn ·1 lat.:tU Karw-0

.)' -"{~\' rccevo· ;ci e de sa bien-aimée 44841-2-3·4-5. . H clearing, doivent Sadr.esser, au bureau 
t ........_ ~4on ai 11ff~ Prix charmant de son A en<'e d"lstaobul Allal1n1c•)'

80 6~0: cl.es compensations de leur localité .rn 
,l 1 '"la.d

0
._ c .icaoc, D~ t · ·Tél :l"~-- Opérations &,,,\•.> observant les indications suivantes : 

u. la .,~01~ 1rdC ton • . f lie [)ocu1nent.. 22'-"""" IJ~ "-ni,;,; e1t là ? demanda· 22\Bo,-l'o~J:,t"t- Cbong• et Port.• a) préciser la qualité et la valeur fob 
tt ~ Pori ste. Po1ut1on ~ ~» • de ]a marchandise 
bo "'10 •. <!Lora, . . b <!"2111~. C '' "'1 Ali b) 1 l" d lldoir n Dur Osier s o~vn.t rusquement Ageuct! de Péra, lstildal auu . .:... . Ile 1nom eth a rC'8SC de la firme à ....._ C •urg1t au seuil de son l'iamik Jluo, Tél. 1. t(J.W. laque e a marc andise a été vendue : 
~I ·t Orn-.. .suo<·iir1ale d'l..:u1lr c) la valeur fob de la maTchandise 
t ·~11., ---· .. nt ? c· 1 t lf-t; ... A , cet voua ? s'exc1a· Location de cofrres·fortl à P6ra, üa 11 a anglaise contre laquelle l'exportation a 

~?à') \'alla îpea ce que vous venez de 1a•1lnbul. lieu : 
.. • V o .. , ·1·u •VL't,L''ll'" "llE"UES ) 1 J' tri t '• oUa reparaÎtTe devant :;ERVICE n..a. c.i ~ ~ v "' d e nom et adresse de la firme qui 

O\J.lloct 1 ne manquez pas d'un cer• u11_ • .----=---= -----=-------=o.--~---- a vendu la marchandise que J'on Vt:Ut 

Par décision du conseil des ministres, 
il a été décidé que l'importation des lu· 
nettes 'approche ayant dies lentilles 
grossi598nt p(u!t de 8 foi les objets, C"St 
soumise à une autorisation dudit cons.eil. 

" ' , . 
• 1 l J11kor 1\l11rtt '' 

Piré~, Ut•11es, 1\Iarst.·illt\ \'al11n<·e •1 lhtrl.nu1 ,lfor1' '' 

" " 
Nippon ï utea 

Kalah& 
vers Je 21 AnClt 

Les premières noix 
On a chaTgé avec un grand cérémo 

niai à bord du bateau F.rzurum le pre .. 
miier lot de 638 sac11 de noix décorti • 
quéea de Gire11un. 

• C. ). T. (Compagnia ltaliana Tnri"110) Organi>ation MondialL• de Voyages. 
\·oyngt' i• forfait. - Billets ferrovi11in••, mnrit1m1•s et "''ri••ns.- ;i(J •10 1/e 

,.tductiou sur lra ('ltitrnin11 J,. .frr Jt.alie11• 
S'adrn•eer à: Ff{ATEl,LI Sl'J•;HCO: (,)uais di> ll11lata, Ci11ili Rihtitu Han9ü·!l7 

'l',IJ, 44792 

Les coJis-postaux 
Il 8 rté décidé de demander des ccr .. 

tificata d'origine pour les colis - po!'ltaux 
arrivés 1~p.artment en douane au nom 
du même destinataire, mais dont la va· 
kur dépa,... les 50 Ltqs. 

Les prix du blé 
A la bour'e de~111 céréales, il y a haine 

!'IUT les prix du blé et hausse sur ceux de 
la farine. On a vendu k sac d.e rarine ex· 
tra (y c.omprie ]'impôt sur les transac • 
tians) à 835 piaslres, les farints tend~• 
de première qualité de 690 à 7 70 pias• 
tres et les blés durs à 580 piastres le sac. 

Laster Silbermann & Co. 
IS'l'ANBUL 

GALATA, llm·1111lmyan lltln, No. 
Télt'tJhOIH" : 4'•11411 ·'14114 7 --·····-Départs Prochains d'Istanbul . -----

J)eutsche Levante-Linic, 1 Co111p; ~nia Gcnovcze di 
Hatnhurg Na\'igazionca Vaporc S.A. 

et S1•rvlcc r~1111llt• r t'nlrc 1lnmh11r11, 
Hr1' 111e, A n \·ers, Istanbul, :\l1•r 

Noire et retour 

Adjudications, ventes 
achats des <léparten1ents 

1l(·1mrls 1>ro1•h 11ins 1w111· 
NAPLES, \ "ALENCE, HAHCl<:­
LONE. :\IAHSt<:I Ll.E, (:ENES, 

SA \ 'ONA, 1.1\"0 l lllNE, Cl\'ITA· 

L"intendance militaire met en adju • \ "ftl)t'Ul"S allentltts il lsl1111h11l 
dication pour le 6 septembre 1935. la d e llA:\IHllllO, HRl<::\I E,AN\'l~HS 

officieJs 
\'ECCll lA Pl CATANE; 

::;/S C.\l'O l'INO 1 .. :il ,, 
S/S l'Al'O ,\lUL\ I~ h Septembre 

S,S !',\l'Cl FAHO Io 1!1 Sq>lemhrt• 

l>épnrls 1n·o<•l111lns pour IJOl 'Il-fourniture d• 440 tonnes d"orge ou d'a· ' s s [JI,~! 
voine, la préférence devant êtr.e donné<" S/S \\'lNFRŒI> " 

.. g.t Jt 

i> Sept. 
'I 

,. 
à la n1oins cher, au prix de 5 piastres 1e 
kilo d'orge et 5 piastres, vingt paras le S,S 
kilo l"avoin•. S S 

OALILl~A 
ALDA 

., 
" 

!J 

" !li 
" 

E.lle rnet également .en adjudjcation 
pour le 5 eeptembre 1935 la fourniture 
de 32 machines à moudre J' orge pour 
Ltqs. 31.20. 

Elle met aussi en adjudjcation pour le 
28 août 1935 la fournituT" de 70 tonnes 
de beurre pur pour Ltqs. 49. 700. 

••• 
La direction des biens domaniaux 

d"ls.tanbul met en adjudication au prix 
de Ltqs. 250 par an la location pour 5 
ans, let frais de curage et nettoyage à !a 
charge du locataire, Le bassin t1it11.f près 
du d<barcadère d~ Kabata~. 

E TRANGER 

" " 
Ht'!lllrls tiro(')tnl llS <l'h.11111 hu I 

11011 r BOllHC;AS, \ 'AHNA l'l 

( ~( }NSTANTZA 

S/f. lJl,M 
S/S NINFl{li<:11 

" 
24 ~li :\ni1t 

S/S Al.!,,\ ,. Hi-lK ., " 
n t'11arls prochains d' lslant111l 

11011r 1la 111hm11·11, B r11m1', 

e l Holler <hun ; 
S/S A \'()(,A aC'l. dans lt• port 

1\ 11\·ers 

8/8 1\'lvrO ,, ,. 2i>-~fi ,\oOt 
--o-- SS J'\IJoJNBlllW chari;:. du 2- :J:iepl 

Le " l . • I• s su tan1nes,, grecques S/S ANDnos .• P• ::-: 1
·pt. 

ne sont pas adn1ises sur le S/S ULM " " 
14

•
15 

" 
territoire du Reich La uro-Li ne 

1>é11nrls 11r ndmlns 11011 r Anv1•rs 
s,S AIDA 1,AUHO vl'rsHi·lüAo(t( l!l~f> 
S/S POZZUOLI ,, ., 27·28 ,, ., 

GAS, \.AllNA, CONSTANTZA, 
c.,\l.A'l'Z el BHAILA 

S1S GAl'O AHMA le 23 Aoô~ 
.S .S lJAf'O FAIW le 4 Septembre 
SJS l'Al'O !'IN<> le IS S11pli'mbrl' 

1 Bllltta Je 1'8114~ f'P classe uoique à pri1. 
n lulu Jsnt f ablDC'B e1tér1r1ul'I • 1 rt 2 lita 
uuurntun•1 yiu et eau min~r11le y rom11ri1. 

Danube-Li ne 
.\ ll•I Nu \ ·l11ullo11 Compnny, Cnlla 

Ers le 1 >0111w· l>amplschlll11hrts­
(;t•S11llt'hnll, \ï1•11111t 

l>1'11arls 11ro1•hai11s pour 
HEU:llAllE, Hl 'llAl'ES I', HHA· 

TISLA \ "A cl \"IENNE 
MJS ATlll ,, le 20 

" " M1S A)f.\L ver· Il' :J St•pl. 1!13ii 
S/S ATll> ,, le 17 Se11t . " 

Ut'11url s 11roch11l 11s 110111• BFY. 
llOll'!' ll , CAIFFA, .IAFFA, PÙHT 

SAii> 1•l Al.l<..XA~IHUE: 
M/S ATl!l le f> Ao1îl 193;; 

M/S ,\MAL 1" 19 Sept. l 1!3ii 
S/S A'l'ID le 2:l Seiit. 

" 
.. ~,.rrifr RJllcial l1i111.fnR1tP/ tir Alt1•1inl' 
/ 10lll' /Jryrvuth, ( 'a~/)r,, ,fri.J./à, / 1on/•,.'faitl 

rt AleJ0C11ltlrit:. 

Athènes, 2 1. - Le gouvernement hel­
lénique a fait une démarche .auprè11 de 
la légation d'Allemagne pour obtenir la 
levée de la prohibition d'entrée sur le 1 

t~rritoire• du Reich du r.ûsi.n ace grec 
(•ultanine). 

On dit que r Allemagne prohibéra éga 
{ement l'importa.tian du rais.in de Co • 
rinthe et des figues grecques en raison 
d~eng'agements qu'elle a assumé via-à· 

vis de la Turquie où elle compterait a­
cheter 50.000 tonne• de 1ultaniDeo. 

Servi<'" ~p(.oial 1l'lslanhul via l'ort-Sai1I pour .Jaiiou, Ja C h ine bt les !mies 

pnr t.lt•s hateuux·t>xprl•Ss ti dt•M taux de frêts avantageux 

-· . 

NOU1 priona nos c:Oonapondanm 
éventuels d e n'écrire que 1ur an seul 
côté d e la feuille. 

Conn1i11ements direots et billets de pHuge pour to1t• lu purll t/11 
1110111/e en co1111exio11 111· .. c Io paq 11 ebol.• de '" /la111bu1~1-Amerika 
Linie, Nordd1·11lscher Lloyd cl Je la Jlaml11t1;q·Sada111er·ikaniJcl•e 

1 )a111p/•rMf fahrt1· fle1elucliaf I 

Voyages aériens pa r Je " GRAI<' ZEPPELIN 11 
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LA PRESSE TURUUE DE CE MATIN 
--------•LA VIE SPORTIVE clubs non fédérés. 1 .... •••••••••••••••, .. 

Les teams participants sont : Féner, Ir 
L' enrichissen1ent 

d'Istanbul 

elle ? Et tant qu'elle ne sera pas enrichie, , 
comment pourra-t-elle être reconstruite, 1 
comment deviendra-t-elle une ville de 
tourisme ? ' 

Au fait, il n'est rien qui nous énerve 
• c Tant que notre ville ne sera pas autant que cette éternelle rengaine des 

enrichie, elle ne pourra. ni être re~ons - j voyageurs que !'on veut attirer à lstan­
truite, ni devenir une ville de tounsme.) hui. 1ais, dirons-nous, alors que vous 
c Il faudrait - propose le Zaman- que 1 n'avez pas été capables de tracer de 
la Mumcipalité et même le gouvernement Sultan Ahmet à Fatih, une roule sur la· 
fa sent in cirre celte affirmation sur des quelle la population d'Istanbul puisse 
plaques spéciales et les exposent partout marcher droit comment osez-vous son· 
en ville. A force de lire tous les jours cet- ger à attirer i~i des Anglais de Londre., 
te affirmation lapidaire peut-être nous des Français de Paris, des Allemands de 

autres, les particuliers, et les hommes gou· Berlin et des Italiens de Rome ? 
vernementaux aussi, fin.irons-nous par Dès que la ville d'Istanbul sera pros­
nous en pénétrer et par nous attacher à père, les touristes ne manqueront pas d'y 
sa réalisation en collaborant étroitement, affluer. Mais j] faut commencer par 

Pour enrichir 1 lanbul, il faut, l<ltlt le commencement. Et]' essenhel. c'est uni­
d' abord, reconnaître et apprécier comme quement,nous ne craignons pas de nous ré 
elle mérite de l'être, sa grande impor • péter, d'tmrichir Istanbul. Au lieu de tou­
tance économique el commerciale. Ainsi tes ces association étranges pour ]' embel­
que nous lavons dit récemment, à celte Jissement des Iles et pour !'embellissement 
place, notre ville est la seule au monde de je ne sais quoi que nous voyons surgir, 
qui se dresse au point de ionction de il nous semble qu'il serait beaucoup plus 
deux Continents importants. On I' dit profitable de Yoir se créer, sous le con­
et répété bien souvent, au point que cet- trôle des spécialiste du gouvernement 
te affirmation a fini par perdre de son central et avec la participation de nos éco­
efficacité, par se démonétiser ... Mais nomistes, de nos négociants et de nos 
personne n'a jamais songer à traduire édiles. une société pour le relèvement d' 
cela dans le domaine de l'application. Istanbul. Et c.e serait également une me· 
Nous dison : c !. tanbul est la pl~s belle sure plus heureuse que ces tentatives aux­
ville qui . oit au mond~ ; e~le est _digne de quelles on se livre à tout bout de champ 
devenir le centre de 1 empire universel. ~ en vue de ]'élaboration du plan d'Istan­
Puis, satisfaits et fiers de cette constata· hui. > 
tion, nous nous croi ons les bras, comme 
si cela suffisait. L'in1passe 

J\.I. Yunus 1adi se Hvre, dans le Cum­
huriyet et son intéressante édition françat­
,.e. La République, à une comparaison 
aussi curieuse que pittoresque : 

c Dix morphinomanes, écrit-il, a sem­
blés dans une maison s' assoupis.<1ent après 
avoir absorbé une bonne dose de stupé­
fiant. En ce moment des clameurs s' élè­
vent de la rue : 

·y a-t-il personne pour nous sau­
ver ? Au secours, on nous égorge 1 

La disette en Lithuanie _ _.. ........ 
L'au itation des pay ans 

Kovno, 22. - Les paysans lithuaniens 
ont entamé un mouvement de grève par 
suite de la disette. Ils ont communiqué 
au gouvernement qu'ils ne croient plus 
en ses promesses étant donné qu'il n'a 
rien tenté en vue d'alléger leur détre.•se. 
En plusieurs endroit~. les paysans empê­
chent tout transport de vivres à destj. 
nations des villes. On commence à s'en 
ressentir sur le marché de Kovno. 

ChùnH•m•s en Boh1•mc 

Prague, 22. - Dans beaucoup de vH­
lages allemands des Sudètes, les chômt'urs 
et les étudiants affamés se sont livrés à 
dQs manife.·tations pour protester contre 
l'assistance insuffisante en argent et en 
vivre qui leur est assurée. 

Les 11ay·sans du Péloponese 
aoltcnt des drap{'au.· noirs 

Les pétroles et les blés de Russie et 
de Roumanie, qui sont les deux plus gran­
des sources de richesse de ces deux pays, 
doivent. obligatoirement, passer par Is­
tanbul. Si nous pervenons à concentrer 
toutes les voies de .transit, tant terres· 
tres que maritimes, à destination de l'I­
ran, toute la production de ce pays pas· 
seratl par Istanbul. Si nous arrivons à re­
lier !'Express du Taurus à la ligne de 
Bagdad, c'est encore par Istanbul que 
passera la voie la plus courtt- et la plus 
importante à destination des Indes. D'ail­
leurs, ce n'est pas notre faute à nous si 
la jonction de !'Expresse du Taurus avec 
la ligne de Mossal n'a pas été réalisée. Il 
faut croire que les Anglais ne veulent à 
aucun prix que cette voie soit réalisée, 
puisqu'ils n'ont pas construit le tronçon 
de quelque 400 à 500 kilomètres qui suf­
firait pour rattacher usaylin à Mossal. 
. éanmoins, la route des Indes passera 
un jour par Istanbul. Car les Anglais en­
vi. agent de créer une voie ferrée reliant 
la Pale tine à Begdad, à travers le désert. 
Quand cette ligne era achevée, il devein­
dra po. •ible d'aller, par voie de terre, de 
Londres au golfe Persique, via Halep, et 
mêmt- de Lopdrea à Téhéran. Si nous éla­
borons un programme basé sur l'impor -
tance d'Istanbul au point d!! vue de l'éco­
nomie et du commerce international, et 
des grande. routes que commande notre 
ville ; si nous en entreprenons I' applica­
tion avec constance et ténacité.nous arri­
verons. au bout de huit à dix ans, à des ré­
sultats dont nous serons tous les premiers 
surpris. 

Ttré de sa torpeur par les cris qui aug­
mentent de plus en plus, l'un des morphi­
nomanes entr' ouvre la fenêtre et, d'une 
voix que lui-même entend à peine, mur· Athènes, 21. - Une grande efferves-
mure : cence règne dans les centres vinicoles du 

Pour cela, il faut réaliser certaines cho­
ses essentielles dont on a beaucoup par· 
lé JU qu'ici, mais qui ne sont jamais 
passées du domaine du vain bavardage au 
domaine de l'action. 

Au nombre de ces que tions. il faut ci­
ter celle du port d'Istanbul ; celle de la 
zone franche destinée aux transports, au 
commerce et aux échanges internatio -
naux ; celle du ferry-boat devant a u­
rer le passage des convois des chemins 
de fer Qrientaux entre Sirkeci et Haydar 
pasa. La question du port d'lstnnbul est, 
indubitablement complexe ; si ]'on n'y 
était attaché sérieusement jusqu 1c1, on 
aurait obtenu, sans nul doute, des résul­
tats appréciables. Quant au ferry-boat, il 
suffirait d'un peu d'efforts qu'il soit réa­
li~é. 
Un proverbe de chrz nous ffirme que c là 
où il y a le mouvement, il y a 
la prospérité. :i> Tant que le mouvement 
commt'rcial et économique d'Jqtanbul 

n'aura pas été ranimé, tant que l'on ne 
se era pa. attaché à renforcer son acti­
vité, comment cette ville s' enrichira·l· 

- Il y a du monde ici, mais impossi- Péloponèse. On y accuse le gouvernement 
hie de venir à ton secours 1 de se désintéresser tout autant de la 

Ce disant, il referme la fenêtre pour se situation des producteurs que de celle 
replonger dans sa torpeur. des ouvriers. A Pyrgos, à Harokopi, à 

Telle est J'image de la S. D. N. actuel- Pylos et à Kyparissia d'importants mee­
le. La comparaison est peut _ être tings de protestation ont été organisés. 
faible, car ici, on n'a même pas l'honnê- Le. manifestants arboraient des drapeaux 
leté d'ouvrir la fenêtre pour préveniT que noirs. 
lon est empêché de se rendre aux appels. 
Tout le monde se cantonne dans l'apa­
thie et n' o. e élever la voix. Que peut-on 
attendre d'une pareil I.e institution ? 

Il faut avouer - continuer M. Yunus 
N.adi - que, qu'il ait raison ou qu'il 
ait tort, l'homme le plus logique de la 
situation en pré,.ence de laquelle nous 
nous trouvons, c'est encore M. Mussolini. 
Au moins, lui, n'avait jamais ces.é de con· 
sidérer jusqu'ici la Société des Nations 
comme un cadavre et de le crier bien 
haut. 

L'incendie de !'Exposition 
de la Radio de Berlin n'est 
pas dû à Ja n1alveiJlance 

Berl m. 2 1. - L'enquête au sujet des 
causes de l'incendie dans la halle IV de 
!'Exposition de la Radio à Berlin a établi 
que toute hypothèse d'attentat ou de sa­
botage doit être écartée. On a établi une 
interdiction stricte de fumer dans les lo­
caux de l'Expo ition . 

L.e cabinet chinois 
Nankin, 2 1. - Le ministre des Aff ai· 

res ~tran~ères, Wan, cédant aux instan­
ces de ses collègues, a retiré sa demande 
de démission. 

. . . En se rendant à la conférence tri­
partite de Paris, on avait asséné un nou­
veau coup à la Société des Nations. L'Ita­
lie avait clairement fait entendre que ei 
lon n'exécutait pas ce qu'elle disait, si 
lon n'acceptait pas ses revendications, 
elle était résolue à se r.etirer de la Société. 
Si elle ne faisait que quitter Genèvi- on 
pourrait encore s'estimer content ; ce que l'Europe actuelle, nous apercevons !'Al­
la France craint, c'est que l'Italie n'aille lemagne qui, dans ses revendications de 
jusqu'à s'unir à l'Allemagne. cette même nature, est beaucoup plus 

... Voici le point sur lequel M. Musso- puissante que l'Italie. Pourquoi I' Allema-
Lni insiste dans son raisonnement : : gne qui possède une population be.au • 

- Toutes les puissances se sont par- coup plus dense et qui est plus puissante 
tagé le monde en s'assurant des colonies. que l'ItaHe n'aurait-elle pas le droit de 
Il ne nous reste p]us que lAbyssinie. vivre au soleil du moment que celle-ci 
Pourquoi ne me lais,.e-t-on pas faire ? revendique ce droit ? Que fera-t-on lors· 
On devrait se réjouir pourtant de ce que· que, demain, ]'Allemagne soulèvera les 
l'Italie ne réclame pas la moitié des co• même prétentions ? ... >. 
lonies des autres. J'ai le même droit de • • • 
m'installer en Ethiopie que les autres Le Tan publie ert gui e d'article de 
puis.ances dans les pays colonisés. fond, une lettre de son corre pondant à 

On ne saurait méconnaître la force de Athènl"S, M. Fikret Ad1l, sur le mouve-
cet argument. ment monarchiste en Grèce. Le Kurun 

... Au fond de cette plaie béante de n'a pas d'article de fond. 

FEUILLETON DU BEYOGLU N° ï 
Shottle Lane, il y avait le cabaret du 
cChêne Royal:o, et madame Houseley 
était certainement une femme bizarre. 
A lautre bout du chemin, il y avait 
Shottle House où vivaient les Bricknell, 
et les Bricknell aussi étaient bizarres. Le 
vieux Alfred Bricknell était un des as • 
sociés de la compagnie qui exploitait les 
mines. Son anglais était jncorrect, son 
accent du plus puT Darbyshire, et il n' é­
tait pas un cgentleman:o dans le sens où 
les snobs entendent ce mot. Cependant, 
il était riche et très hautain. Sa femme 
était morte. 

LA VE~GE i>'~~~ON 
Par D, H. Lawrence 

---
CHAPITRE 11 

LE « Chêne Royal » 
sard et s'enfonça dans la route obscure, 
marchant lentement, d'un pas ferme. 

CHAPITRE Ill 

L'arbre illuminé 

Dehors il fai93it sombre : !'air était ge 
lé. Une troupe d'hommes s'attardait sur 
la route, près de la porte à demi-fermée. 
Aaron se trouva parmi eux, he coeur plus 1 

emer que l'acier. 1 

Les hommes se dispersaient. Il aUTait On ne trouve nulle part plus de gens 
dû prendre la route de la maison. Mais bizarres qu· en Angleterre. Pourquoi se 
du diable s'il pouvait faire un pas vers 1 plaindre sans cesse de la morne mono -
sa demeure l Il Y avait comme un mur tonie des Anglais ? On pourrait tout 
devant lui. Mais il ne pouvait pas da- jaussi bien se plaindre de leur bizarrerie. 
vantage faire un pas dans la direction, C' es-t seulement en masse que le peuple 
opposée. Ain. i, il restait là, à tourner e t tout cm étal anglais>. 
comme une girouette au milieu de la Dans une vilaine -petite ville de mi • 
route, devant le cChêne Royal . neurs on trouve des gens bizarres tout 

Mais, en tournant, il aperçut une troi· aussi bien qu'ailleurs. Seulement, il ar­
sième i ue. Presqu'en face de lui, à an- rive que, où qu'ils soient, les gens ennu­
gle droit avec la grand'route, s'ouvrait yeux, ne tombent jamais que sur des gens 
Shottle Lane qui, sous des arbres, con • ennuyeux et le gen~ bizarres qui sur d'au· 
duisait à la mine de ew-Brunswick. tres gens bizarres. En sorte que, de part 
Dans un délire de froide furie, il se tour- et d'autre, tout emble uniforme. 
na vers cette issue que lui offrait le ha· A un bout de la sombre et ombreuse 

Shottle House s'élevait à deux cents 
yards au-delà de la mine de New-Bruns­
wick. La mine était enfouie parmi des ar­
bres, au milieu desquels son haut-four • 
neau enflammé brûlait, fumait et envo· 
yait sa puanteur de soufre ju. qu'aux nez 
des Bricknell. Même les efforts du temps 
de guerre n'avaient .pas réussi à éteindre 
cet incendie. A part cela, Shottle House 
était une agréable maison carrée, assez 
ancienne, avec des bosquets et des pe­
louses. Elle terminait brusquement le che 
min ; seul un sentier à travers champs 
obliquait vers la gauche. 

Ce Noel-là, Alfred Bricknell n'avait 
que deux de ses enfants à la maison. Une 
de ses filles qui avait fait un mariage ma1-
heureux, était aux Indes, où elle mai • 
grissait dans les larmes ; une autre soi • 
gnait ses bébés à Streatham Jim, l'es • 
poir de la famille, et Julia, qui avait é­
pousé Cuningham, étaient revenus à la 
maison pour Noe!. 

Dinarli Mehmet à Izmir Galatasaray, Beykoz, Gune\I, Be~ik • 
Le lutteur Dinarli Mehmet est parti ta,, Suleymaniye, Istanbul Sport, ~i,li, 

avant-hier pour Izmir. Il doit rencontrer, Péra, Amavutkoy et Kurtulu,. 

en effet, en cette vilLe, Maniali Rifat. I Les \'lèmcs Jeu.· hallrnniqncs 
Le match aura lieu toujours au profit de O d J' A h, J' · · d 
la Ligue Aéronautique. I n man e t. enes que equ1pe e • 

On annonce d'autre part qu'un· Grèce devant participer aux jeux balka-
match revanch~ Mulayim-Dinarl: se dis- j niques, arrivera à Istanbul vers le 17 sep 
putera à Bursa 

1 
tembre. On croit que le maire d'Athè • 

. ' _ . 1 nes M. Kodzias accompagnera les athlè-
Lc depart de lhulaynn 1 tes hellènes. 

Le lutteur Mulayim, a quitté hier no- D'après ce qui a été officiellement com-
lre ville pour faire une tournée en Rou- muniqué à la fédération turque d'athlétis 
manie, en Hongrie et en Allemagne. Le me, le ministre de l'ln tructoin publi­
lutteur Kara Ali partira aujourd'hui par que de Grèce, le directeur de !'Education 
le Conventionnel en vue de rejoindre physique, arriveront aussi à lslan -
Mulayim à Bucarest. bu! le 21 septembre 1935 pour as-
Les lutteurs viennois à Istanbul sister aux Jeux Olympiques balkaniques 

qui commenceront ici ce jour-là. 
Prochainement arrive à Istanbul 1' é­

quipe représentative de lutte de la ville 
de Vienne. 

Les athlètes viennois qui sont des a­
mateurs, se mesureront avec La sélection 
d'Istanbul. 

«Fener» est bien champion 
d'lstanlml 

cGalata-Saray» avait soumis une re­
quête à la fédération de foot-ball, de -
mandant que le dernier match cGalata· 
Saray>·«Fener:o, décisif pour l'attribu • 
tion du titre de champion d'Istanbul, 
soit rejoué. 

Le comité, après délibéraitoM, a re­
j.eté l'appel de cGalata·Saray>. «Fener> 
demeure champion et disputera le cham­
pionnat de Turquie. 

La coupe Ile l'A vialiou 
La semaine prochaine débutera le 

Les championnats de Turquie 
d'athlt"tismc 

Dimanche prochain se disputeront au 
stade de Kadikoy, probablement, les 
championnats de Turquie d'athlétisme. 

A un mois des Jeux Balkaniques, ces 
championnats nous permettront de juger 
de la forme actuelle de nos Semih, Bes­
sim, Haydar, Veysi, Karaka~. Poullos, 
etc ... et de supputer lt·urs chances éven­
tuelles vis-à-vis de leurs rivaux balkani­
ques. 

Le Congrès sioniste 
Berne, 21. - Le Congrès sioniste s'est 

ouvert, hier, à Lucerne. 

Un deuil pour le chance-
lier Schu chnigg 

l..1l' ~avon HUR\fA se vend !'Il 

boîtes <le 1 l! el 24 pièces 

T~ê:S IMPO~TAlfT 
Nou~ attirons spécialement l'at· 

tention des ménuglc'rus que Io sa,·o~ 
HURMA n'est pas un m un parfuni 
rnaid c'est un savon pour t1Jut us11go, 
trl•s pur, d·une odeur agréable et ,rune 
q unlité im•ompurable. 

Un essai vous conv•lncra 1 

HURMA ut un produit TURA~ 

:-~~~~~~~~~-____..., 

ILA BOURSE 
Istanbul 20 Aoüt 1935 
(Cours de clôture) 

EMl'HUNT:; 
Iutlirieur 
Ergani tU:l3 
Uniturc 1 

li 
ITI 

\l4.21i 
l.Jri. 
27.% 
2fi.:fil 
2fi.i0 

01.lL!üATIO·::. 2li 
Quais 10 

4 B. Reprtlsentutif 45.
7 Ana,lolu 1-11 45. 

Auarlolu 111 

ACTIONS tournoi de foot-ball organisé au profit 
de la Ligue Aéronautique. L'intérêt de 
cette compétition réside dans le fait que 
les clubs fédérés eront encadrés dt-

Vienne, 2 1. - Mme Anna Schusch- Ile 1:t H. T. 
nigg, mère du chancelier fédéral. est dé- !~ Beuk. Nomi. 
cédée ici. 

58.50 
!J.50 

Tt'iléphune 
1.lo111onti 
Deroos 
Ciments 
Ittihat <iuy. 
~urk dny. 

13. 

17 
12~ 
I]. pee~o~e~~c~. 

8 GENERA~::~?~~n::f ÎELlBEN 8 
tlu NORnnEUTSCllER LLO,·n à ((©)~ 

eu <'roisière tlc plaisit• 1lans la M«11iterr:11H'1• m·rivc• WJ 
lslanhul le 23 ert. et quitte notre flOJ'l le 24 AOfT 

pour 

0 THERA - SANTORIN - NAPLES & GENES {O) 
~ en aCN'fltant des passag~1les p1·ix avantaoeux. 0 
WJ Pour retenir iles places s'allress1•r à l'An«>nce 
ff(\\ LASTER, SILBElll\.IANN & Co. Galata, Hovauhin•ia11 f~ 
t.V~ Han, Tél('phone: 446'~7 / 41H'iH WJ 

·~~~~~~~~~~· 

" Mülê\yim a bê\ttu Dlnê\rll ,, 
( Les journaux) 

Le docteur. Conuncnt nlle7.-1 (N. du trnrl. - Il y a ici, en turc, un jeu 
vous à la selle '! . 1 do mots intrwluiqilJle. 

Le malade. - l\locMrémeut! 1 Nü/ayim est le corrnspondnnt littliral <le 
)!oclér<I) 

La famille était réunie dans le salon et prophétique. En réalité, il dorm il a­
que les filles mariées avaient .rendu ma- près un lourd repas. 
gnifique p.endant l'époque où leurs maTis En face, de !'autre côté de la che­
]eur faisaient la cour. Les murs en étai· minée, une jeune fiJl,e à profil de camée, 
ent tendus d'une belle toile gri e ; les à cheveux noirs, nets et luisants, serrés 
tapis étaient grands, soyeux, gris argent, sur la tête à la mode française, était as-
1 e s meubles recouverts d'un sise sur un pouf. Elle avait le teint vif et 
tissu de soie vert foncé. Sur ce fond de les sourcils curieusement dessinés. Elle 
discrétion et de retenue, des oeuvres fu- avait trop chaud et s'abritait du feu der· 
turistes, coussins Omega et tableaux à la rière le mardre-antique de la cheminée. 
Van Gogh, laissaient éclater leurs cou • Elle portait une robe trés simple, de sa­
leurs. On ne se serait guère attendu à un tin vert pomme, à manches bouffantes, 
tel chic au bout de Shottle Lane. à ample jupe et à petit corsage de drap 

Le vieux monsieur était assis dans son vert. C'était Joséphine Ford, la fiancée 
fauteuil gris à haut dossier, tout près d'un de Jim. 
énorme feu de charbon. Dans cette mai- Jim lui-même était un grand garçon 
son, les économies de charbon étaient in de trente-huit ans. Il était as. is ur une 
connues. Un chaTbon de choix formait chaise devant le feu, ses jambes étendues 
un brasier gigantesque, bien propre à ré· à une certaine distanoe du foyer. Lui 
jouir un pTopriétaire de mines : une aussi avait le menton enfoncé dans la 
grande masse intense de feu pur et rouge. poitrine. Son jeune front était chauve et 
Auprès de ce feu, Alfred Bricknell gril- labouré de rides bizarres. Sur on vi5age 
lait ses pantoufles brunes doublées de errait un demi- ourire silencieux, comme 
laine d'agneau. d'un satyre un peu ivre. Il portait une 

C'était un homme fort, vêtu d'un corn· petite moustache rougeâtre. 
plet lâche et gris, confortablement étalé Derrière lui, il Y avait une table ronde, 
dans le large fauteuil gris. La douce lu-· couverte de cigarettes, de bonbon., de 
mière d.e la lampe tombait sur sa tête bouteilles, Il était évident que Jim Bric­
nette, chauve, mic.hel-angelesque, où knell buvait de la bière par choix. il 
brillaient quelques cheveux blancs. Son voulait engraisser. Mais Ü ne pouvait y 
menton était enfoncé dans sa poitrine, parveni•. Il était maigre, pas trop, auf 
en sorte que sa barbe blanche, rare mais à son propre goût. 
vigoureuse, où chaque poil se dessinait Sa . oeur Julia, était tassée sur une 
nettement, comme du verre filé, flexible chaise basse, entre lui et son pére. Elle 
et élastique, était repliée de bas en haut, aussi était une grande et longue créature, 
en une curieuse courbe en retour. Il sem- mais elle se tenait repliée sur elle-même 
blait plongé dans une méditation sévère comme une sorcière. Elle portait une 

Au porteur \l.liO 
l'orteur Ile fou,Js 00.-
Tramwa\ 30.fiO 
Anudolu 2o. 
~irket-Ilu)·riye t!i.60 
H6gio 2.ao 

Bnl iu-Kurni11i11 
~ 

Drogueriu Cent. 

<.:HEQl'ES 

l'uris 12.04..- Prague 
Loudres U22.UO Viouue 
New-York 7H.7f'> - Mndri1l 
Hruxelles 4.72.18 Hurlin 
.\lilun 9 li7.li7 Belgrn1lt1 
Athi·nes H:l.7 J Jl(J \'araovie 
üenh·e 2.43.ïo B111lapest 
A ms tord am 1.1 ;.r,o Bucarest 
, olla ü.'l.38 J:, Mosr•on 

DEVISES (\'entes) 
l'sts. 

20 F frnnyuis 16n.- . ch11ing A. 
1 Storli11g (i21i.- l'e uta 
1 Dollar 1•>· -'· .Jurk 

20 Lires 1\l8.- 1 Zlot~ 
0 F. BolgeN 1'>2.- 20 Leis 

20 Dr,whmeR l!4. 20 Oinars 
20 1''. Huiqse 8~0.- 1 Tcheruo~·ilCll 
;.!() Levas 24.- 1 Ltq. Or 
20 C. 'f<'ht•<jUeS OO. 1 ~ecidiye 
1 Flurin 81 Bnuknote 
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BOUHSE de LONonttS 
15 h. 47 (clôt. otT.) 18 h. 

Nen-York 4.tl818 
l'aria 75.01 
Berlin U!.3:.. 

7.3-tï!i 
2\l.41)2.) 

00.-tO 
l!i.205 
[J, l!l 

clôture du 20 Août 

BOURSE de 

'l'un· 7 t 12 Hl33 
Banque Ottonrnne 

BOlJHSE de NE,V· ~oit! 
J.ondres 4.!J82ii 
Berlin 40.4" 
\ msterdum ll7.Rü 

Paris 
Milan 

li.IH2!i 

chA"' 
robe Bordeaux dont les ·TJl;'3 11 elle ' 
saient dépasser es bras. ~t ~~ ~ 
tiré ses cheveux bruns en rn~ ~ ~ 
et désordonnées. Elle ét.aJI P"'.''1' 

d'une beauté véritable. Elle ~ 
un jeune homme pâle, blond. ttf1 Je 
qui n'était pas son mari, mais 1111 

amuis, Cy~il ~~tt. deboei' 
ne cmqUteme personne, vill 

de la table ronde, se versait du bert 
C'était le mari de Julia. R0 fll 

gha~, peune Anglais, u;1 pe:e. 
khak1. Lieutenant dans 1 arJ1! ; J

1 
sur le point d'être démobih!Jt: JJll " 
redeviendrait sculpteur. Il bu;, 'f I 
rouge à larges gorgée , et . u' 

. d' l' , .moite ,,.. couvraient une egere e I'. ..tl 
sait chaud, intime. P rsonne JI f{D~· 

- Dites donc, fit soudaiJI pet"' d 
fond de la pièce, est-ce que 

9 
1" 

b . N ,..ot1 veut 01re ? e trouvez· JI 
fait très chaud ? eJ!t 

- Y a-t-il encore une bout t reP 
re ? dit Jim, sans bouger. ele°'et 

• h . r soU ancre sur sa c a1!1C pou ) 
une paupière. '-"' 

(. ,. 

B · · M BABO"• awneVJ, • • f!aO 
Sen Payer 
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